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UN CHARGEUR
UNIVERSEL
L'utilite des accumulateurs cadmium/nickel n'est
plus a demontrer. Pourtant, leur bon entretien
semble mal connu, a part dans le milieu modeliste,
ou ils sont tres utilises. C'est pourquoi nous vous
proposons ce chargeur, qui vous permettra
d'atteindre la duree de vie maximale de vos accus.

1 faut savoir en effet
que, selon les fabri-
cants, le cycle charge -
&charge peut avoir

lieu 1 000 a 2 000 fois. Ce sont la des
donnees quelque peu « optimisees »
et, en fait, si l'on atteint 500 cycles
dans la pratique, c'est déjà mieux que
rien !
Voyons maintenant ce qu'il faut faire
pour s'assurer le meilleur rendement.
D'abord, it est tout a fait deconseille
de &charger completement vos ac-
cus, ce qui les deteriore et meme par-
fois, dans les cas extremes, inverse
leur polarite ! Ensuite, le courant de
charge doit etre du 1/10 de la capacite
de l'accu, et le courant d'entretien de
1/20 de cette capacite (renseignement
SAFT), et ceci du debut a la fin, ce
que negligent la plupart des realisa-
tions commerciales. Le temps de
charge doit 'etre compris entre 14 et
16 heures.

SCHEMA

Ce schema comprend deux parties
distinctes, la partie « chargeur » pro-
prement dite et la temporisation.
Comme on le voit, la partie « char-
geur » utilise deux regulateurs de ten-
sion montes en source a courant
constant. Le schema de principe de
cette partie est illustre par la figure 1.
En theorie, it suffit d'utiliser la loi
d'Ohm pour obtenir le courant de
sortie. En pratique, le regulateur
consomme cependant entre 1 et
3 mA, mais, pour l'application pre-
sente, ceci est negligeable. Pour
connaitre le nombre d'elements que
vous pourrez charger, it suffit d'addi-
tionner les tensions. En prenant le

transfo preconise (24 V-15 VA), on
aura aux bomes de C1 : U = 24 x 1/2

34 V, ce qui s'explique par le lis-
sage de la tension en sortie du redres-
seur (fig. 2).
Nous avons besoin de 12 V pour le
7812 plus les 3 V de chute de tension
necessaires au bon fonctionnement
du chargeur ; it reste donc 34 - 15
= 19 V pour les accus. C'est suffisant
pour charger simultanement 12 ele-
ments de 1,2 V (branches en serie !).

Un commutateur a 2 circuits et 6 po-
sitions permet la mise en marche de
l'appareil et la commutation de 4
gammes fixes plus une reglable pre-
vue pour les accus de 9 V (6F22) que
l'on trouve avec des capacites fort dif-
ferentes selon les marques, ou encore
pour des applications plus specifi-
ques, comme en photographic.

Le circuit de temporisation em-
ploie le sacro-saint 555 capable de
travailler largement en dessous du

M
-

R
Principe du chargeur. Fig. 1
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Remarquez la position du transformateur.

hertz, en l'occurrence aux environs de
0,14 Hz, ce qui donne une periode de
7 secondes sur la sortie 3 du circuit.
Celle-ci sera multipliee par 16 834
(sortie 3 du compteur binaire a 14
etages), ce qui la porte a 32 heures.
Bien sal., on n'utilise que la demi-pe-
riode de 16 heures, puisque le rapport
cyclique est de 50 %. Donc, au bout
de ce temps, le 4020 presente un front
positif, qui, par l'intermediaire du
transistor, va declencher le relais.

A ce moment, les contacts commu-
tent du 7812 au 7805, ce qui a pour
effet de mettre automatiquement les
accus sous courant d'entretien aussi
longtemps qu'on le veut. Il faut re-
marquer que, 16 heures plus tard, le
relais ne retombe pas puisqu'il est
auto-alimente par un de ses contacts
qui court-circuite T1, lequel n'a par
consequent plus aucun effet. Seule la
coupure de l'appareil ramenera le re-
lais au repos. La remise a zero du

4020 se fait a la mise sous tension
grace a C4, R12 ; le condensateur se
comporte brievement comme un
court -circuit, ce qui est suffisant pour
acheminer une impulsion positive sur
l'entree 11 du 4020. Enfin les deux
etats, « charge » et « entretien », sont
visualises au moyen de deux LED,
respectivement rouge et verte.

Rappels theoriques. Fig. 2

Le trait en gras est la tension Liss
au moment ou ralternance redescend.
Cl restitue le courant odd a emmagasine .

Sortie redresseur ( sans C 1
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REALISATION

a) Circuit impritne

Vous pouvez utiliser la methode di-
recte, qui consiste a poser les trans-
ferts directement sur la plaque cui-
vree, mais nous ne la conseillons pas
car elle est peu precise et source d'er-
reurs. Personnellement, nous pref.&
rons poser un papier calque sur la re-
production a Pechelle 1 du circuit,
employer les transferts pour les pastil-
les et un stylo de dessin (Rotring ou
Staedler) pour les relier entre elles.
C'est précis, silr et rapide. Quand
vous avez le Mylar, passez votre pla-
que presensibilisee aux U.V. Ensuite,
plongez-la dans le revelateur : des
produits comme le Destop (debou-
cheur pour eviers !) marchent tres
bien. Apres rincage, attaquer au per-
clo rechauffe.

b) Montage

Commencez par implanter dans l'or-
dre les 7 straps, les supports, les resis-
tances, les ajustables, les condensa-

teurs, le pont redresseur, la diode et
les trois regulateurs. Les composants
exterieurs seront cables conform&
ment a la figure 6. Les transforma-
teurs, meme marques 24 V, font sou -
vent beaucoup plus. Dans ce cas, it est

Gros plan sur les resistances de puissance.

imperatif de debobiner le secondaire
jusqu'a ce que l'on obtienne cette ten-
sion, faute de quoi on detniirait les
regulateurs, qui ne supportent pas
plus de 35 V. (Ne pas oublier que
cette tension est multipliee par a !)



Verifiez le sens des composants pola-
rises. Si tout est bon, vous pouvez
brancher. Si, au bout de quelques se-
condes, rien ne chauffe * ou n'explose
(!), passez aux reglages.
Ceux-ci sont au nombre de deux :
- Le premier se fait en branchant sur
la sortie 120 mA une resistance de
91 W2 W en serie avec votre ampere -
metre. On agit alors sur AJ1 jusqu'a
ce que l'on obtienne la valeur de
charge 120 mA.
- Le second regle le temps de charge.
Pour celui-ci, nous prendrons la va-
leur la plus courante, et sarement la
mieux adapt& a ce type de charge, a
savoir 14 heures. Branchez votre volt -
metre entre la masse (-) et la sortie 7
du 4020, et agissez sur AJ2 jusqu'a ce
que vous obteniez une demi-periode
(soit l'etat haut, soit le bas) d'une du-
ree de 49,2 secondes environ. Si vous
avez la patience, rien ne vous empe-
che de regler sur la periode entiere
(98,4 secondes), auquel cas vous aug-
mentez la precision.

to
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c) Mise en boite

Au niveau du coffret, les percages se
feront comme le montre la photo.
Vous pouvez realiser la face avant
avec les transferts Mecanorma et
deux couches de vernis. Fixez le
transfo et le C.I. a l'aide d'entretoises.
Les deux regulateurs de courant se-
ront fixes sur le boitier, qui sert ainsi
de radiateur. Il faut les isoler electri-
quement en intercalant une plaque de
mica entre eux et le boitier. Pour faci-
liter la diffusion de la chaleur, on
peut ajouter de la graisse au silicone.

UTILISATION

Les accus seront inseres dans un cou-
pleur de piles leur convenant et pos-
sedant un cable compatible avec les
sorties du chargeur. Pour connaitre
les courants de charge, reportez-vous
au tableau ci-dessous. Avant de
passer d'une charge a une autre, posi-
tionnez le commutateur sur OFF et
attendez l'extinction des LED, ceci
pour permettre, a la remise en mar-
che, la remise a zero du 4020.

.

Capacites
Courant
de charge

Courant
entretien

450 mA/h
500 mA/h

1,2 A/h
2 A/h
250 a

1,2 A/h

45 mA
50 mA

120 mA
200mA

25 à
120 mA

22,5 mA
25 mA
60 mA
100 mA
12,5 a
60 mA
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Mise en place du relais.

Nous esperons que vous serez nom-
breux ik realiser ce chargeur universel
qui, pour un prix equivalent aux rea-
lisations commerciales, possede des
caracteristiques et une souplesse
d'utilisation bien superieures.

D. PAGNOUX

COMPOSANTS
Resistances
tolerance 5 %

RI : 12012/3 W (marron, rouge, marron,
or)
R2: 120 g/3 W (marron, rouge, marron,
or)
R3: 220 g/2 W (rouge, rouge, marron,
or)
R4: 220 11/2 W (rouge, rouge, marron,
or)
R5: 2,2 kS2/0,25 W (rouge, rouge, rouge,
or)
R6: 270 SI/ I W (rouge, violet, marron,
or)
R7: 27 SI/1 W (rouge, violet, noir, or)
R8: 100 S2/3 W bobine
R9: 82 k12/0,25 W (gris, rouge, orange)
Rio : 1 k12/0,25 W (marron, noir, rouge)
RI : 10 kg/0,25 W (marron, noir,
orange)
R12: 10 kg/0,25 W (marron, noir,
orange)
R13: 2,2 k11/0,25 W (rouge, rouge, rouge)
A.11 : 4, 7 1c12

AJ2 : 47 kft
Pt : 4700/2 W
C : 3 300 uF/25 V
C2: 47 uF/25 V
C3: 10 nF/25 V polyester
C4: 100 nF/25 V polyester
Tt : 2N 2222 ou equivalent
Di : IN4148
D2: I A/50 V
IC1, 1C3: 7812
IC2 : 7805
IC5 : CD4020 ou equivalent
IC4 : NE555 ou equivalent
Pont redresseur 1 A/100 V
1 LED rouge 3 mm (LI)
1 LED verte 3 mm (L2)
I transfo 24 V 15 VA (voir texte)
I relais 4 RT 12 V
1 support relais
1 commutateur 2 circuits/6 positions
1 bouton pour axe 6 mm
I support IC 16 pattes
I support IC 8 pattes
1 prise banane rouge
1 prise banane noire
1 boitier P : 140 L: 130 H: 70
1 passe-fils
3 colonettes 5 mm + vis, ecrous
Vis, fils, etc.
1 amperemetre de tableau 48 x 48, cali-
bre 300 mA

* (2C3 et certaine resistance tiedissent,
mais ce n'est pas critique.
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ECLAIRAGE
POUR JARDIN
Des l'arrivee du printemps, chacun profite au
maximum de son jardin. Cependant, l'eclairage
demeure fort utile car les fours restent courts.

ien stir, personne ne
pense a eteindre la lu-
miere, et le lendemain
matin... Grace a l'elec-

tronique, it est tres facile de remedier
a ces oublis.
Le montage que nous vous proposons
permet l'eclairage de votre jardin
partir d'un poussoir classique. Une
simple action assure l'eclairage pen-

dant un laps de temps assez court. Par
contre, une seconde action maintien-
dra cet eclairage suffisamment long -
temps pour pouvoir, par exemple, di-
ner sur la terrasse.
Nous avons profite de cette realisa-
tion pour interdire aux enfants d'allu-
mer l'eclairage de jardin. Une sonde
optique jour/nuit assure cet asservis-
sement. Cet appareil reste tres simple

A mettre au point. Le controleur habi-
tuel ne sera meme pas necessaire pour
cette operation. Seule, la montre, que
chacun possede, fera l'affaire.

Bien evidemment, nous nous sommes
astreints a n'utiliser que des compo-
sants tres courants afin d'eviter les fa-
cheux &placements pour un malheu-
reux composant introuvable.
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POUSSOIRS

MONOSTABLE

ANT I-REBON D S
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L R
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HDETECTION

POSITION 0
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TEMPORISATEUR

TEMPORISATEUR

5 MINUTES
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INTERFACE

COMMANDE

RELAIS

Synoptique du montage. Fig. 1

I - PRESENTATION
DE L'APPAREIL

Etant donne qu'il assure l'alimenta-
tion d'une ou plusieurs lampes sur le
secteur, nous utiliserons le 220 V
pour l'alimenter. Cependant, nous
desirons un fonctionnement sur,
l'abri des variations de tension et des
parasites : cette alimentation sera re-
gulee.
Nous avons vu que l'allumage s'effec-
tuait par action sur un poussoir. No-
tre dispositif devra autoriser, de plus,
la presence de boutons supplementai-
res selon les besoins de chacun. La li-
gne d'alimentation des boutons pou-
vant etre longue, des precautions
seront prises pour eviter des fonction-
nements anarchiques dus aux parasi-
tes.
Pour faciliter le reglage de la base de
temps, une LED de controle a ete spe-
cialement prevue pour cet usage. De
meme, une autre LED de controle
permettra le reglage de la sonde opti-
que, evitant l'emploi d'un voltmetre.
La duree courte (1 action) a ete pre-
vue a 4 minutes environ. La duree
longue (2 actions) est de quatre heu-
res environ. Noter qu'une troisieme
action sur le poussoir assurera l'ex-
tinction immediate de l'eclairage du
jardin.
Rappelons que celui-ci ne peut fonc-
tionner que si la luminosite ambiante
est suffisamment faible. Precisons en -
fin que notre montage n'est pas af-
fects par les coupures secteur : au re -
tour de celui-ci, l'extinction est
automatiquement assuree, evitant
par la meme un allumage intempestif.

ll - PRINCIPE DE
FONCTIONNEMENT

Le schema synoptique du fonctionne-
ment est represents a la figure 1. Les
boutons-poussoirs sont systematique-
ment sujets a des rebonds mecani-
ques qui ne manqueraient pas d'agir
sur le compteur decimal. Pour cette
raison, un monostable antirebonds a
ete prevu. Sa sortie ne delivre qu'une
seule impulsion de largeur fixe.

Le compteur est, au repos, en posi-
tion 0. De ce fait, le temporisateur est
bloque. Des l'action sur le poussoir, le
compteur avance d'une position ; en
position 1, un temporisateur 5 mn est
actionne. Simultanement, le relais est
command& A l'issue de ce temps, le

Implantation facile et aeree des eMments.

temporisateur emettra une impulsion
qui permettra au compteur de revenir
en position normale (0).
Si le poussoir a ete actionne deux fois,
le compteur est en position 2. Des
lors, le temporisateur 4 heures est
command& Ce alai sera necessaire
pour obtenir l'impulsion de remise a
zero. Si une troisieme action sur le
bouton-poussoir survenait, nous au-
rions immediatement etablissement
d'une impulsion de remise a zero as-
surant la remise a zero du dispositif,
et donc l'extinction de l'eclairage.
Notons que si la sonde optique a de-
tects une certaine luminosite, le
compteur est force au repos. Ainsi
l'allumage ne peut se produire, quel-
les que soient les manipulations sur le
bouton-poussoir.
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III - FONCTIONNEMENT
ELECTRONIQUE

La figure 2 represente le schema corn-
plet de cette realisation. Le cceur du
montage est en fait IC3, compteur de-
cimal. Il est facile de reconnaitre no-
tre fameux 4017 habituel. Sa sou-
plesse de fonctionnement est telle
qu'il figure tres souvent dans nos
montages.
Examinons au prealable le fonction-
nement lorsqu'il fait jour : nous
avons utilise une LDR comme cap-
teur. Rappelons que ce composant
peut s'apparenter a une simple resis-
tance dont la valeur a l'obscurite est
d'environ 1 MO, pour descendre
jusqu'a quelques centaines d'ohms en
pleine lumiere. Son principal defaut
reside dans sa lenteur qui, ici, ne pose
aucun probleme.
La LDR &ant soumise a une lumiere
ambiante normale (jour), sa resis-
tance est donc faible. La tension au
point L est donc particulierement fai-
ble, et superieure a la tension pre-
sente sur le curseur de R2. ICI monte
en simple comparateur de tension de-
tectera que la tension sur sa borne 3
est preponderante. Aussitot, la sor-

tie 6 deviendra a un potentiel voisin
de la tension d'alimentation.
Par l'intermediaire de D10, nous ap-
pliquerons, en permanence, un ni-
veau 1 sur la borne de RAZ de IC3
(4017). II est evident que ce dernier se
maintiendra en position 0 : toutes les
actions sur le poussoir resteront sans
effet tant que la luminosite sera suffi-
sante. Precisons au passage que la de-
tection de jour est confirm& par l'al-
lumage de L3 afin de faciliter le
reglage de R2.
Si, par contre, la luminosite venait
baisser, la tension en L augmenterait.
Des que la tension en L depasserait
celle issue de R2, le comparateur
changerait de position : la LED L3
s'eteint et IC3 est fiber& pour une
eventuelle commande.
Supposons des lors que le bouton-
poussoir soit actionne : nous retrou-
vons un niveau haut au point B. Ce-
pendant, la presence de R4, de forte
valeur, realise avec C2 une faible tem-
porisation (< 0,5 s). Ainsi, les parasi-
tes arrivant au point B seront syste-
matiquement trop brefs pour
permettre de declencher notre mon-
tage. Apres donc 0,5 s, l'entree 1 de A
recoit un NV1 (niveau 1), A3 passe
alors a 0. C3 se charge par +, R5, C3 et

A3. Pendant ce temps, B12 et B12 sont
maintenus au NVO. La sortie B11 deli-
vre une impulsion positive d'une lar-
geur d'environ 0,5 s.
Le compteur decimal IC3 passe en po-
sition 1 : le NV1 qui etait applique
sur l'entree RAZ de IC4 n'existe plus.
Ce dernier peut alors compter. C8 et
C9 recoivent des lors un NVO. Cio
passe alors au NV1 qui permet, par
R13, de polariser Ti. Celui-ci conduit
et assure l'alimentation du relais. Si-
multanement, la LED L1 est polarisee
par R14. L'eclairage du jardin fonc-
tionne.
Si aucune action n'a desormais lieu
sur le poussoir, IC3 restera dans cette
position pendant ? secondes. En effet,
la sortie S1 d'IC3 est passee au NV1.
D8 ne joue plus aucun role. Des que la
borne 3 d'IC4 presente un NV 1, ce-
lui-ci, par R11 et D7, assure la remise
au repos de l'ensemble par l'interme-
diaire d'une RAZ de 4017 IC3.
Si, par contre, une deuxieme action a
lieu sur un des boutons-poussoirs, IC3
passera en position suivante, c'est-A-
dire en position 2. La sortie S1 revien-
dra au niveau 0. La diode D8 blo-
quera une eventuelle impulsion
positive provenant de la sortie 3 de
IC4. La porte C ne changera pas

Fig. 2 Schema de principe.
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d'etat, done le relais se maintiendra
haut.

Recapitulons, a ce stade, ce qui pour-
rait nous remettre IC3 au repos :
a) impulsion issue de ICI via D10
(detection du jour) ;
b) impulsion issue de IC3 via D9
(troisieme action sur le poussoir) ;
c) impulsion issue de la sortie Q14 de
IC4 via D6.

Ce signal ne pourra avoir lieu que
quatre heures environ apres la pre-
mière action sur le poussoir. Notons
que la sortie 3 de IC4 aura delivre plu-
sieurs impulsions positives, qui au-
ront ete sans effet du fait de Dg.
La remise a zero de IC3 aura pour
consequences:
- Blocage de l'oscillateur d'IC3 par
application d'un NV1 sur sa RAZ.
- Mise au repos du relais suite au
basculement de la porte C.
- Extinction de la LED Li.
Signalons la presence de L2 sur la sor-
tie Q4 de IC4. Cette LED nous garan-
tira un reglage facile de l'ajustable R9
pour la mise au point de l'oscillateur.
Une remarque a propos de C1. II per -
met, a la mise sous tension, ou a la
suite d'une simple coupure de cou-
rant, d'appliquer un etat bas bref sur
la borne 2 d'IC1 . La sortie du compa-
rateur nous delivrera une fine impul-
sion positive, assurant ainsi une even-
tuelle remise a zero d'IC3.

Iv - REALISATION
PRATIQUE

a) Circuits imprimes

Le circuit imprime principal (fig. 3)
recevra l'ensemble des composants
du montage. Son trace est tel que
nous vous invitons a employer la me-
thode photographique qui presente le
gros avantage d'eviter toute erreur.
Le second circuit imprime (fig. 4)
supportera la sonde lumineuse (LDR)
et son cablage. Pour des raisons d'ins-
tallation pratique, nous avons, en ef-
fet, prefere &placer cette sonde.
Effectuer la gravure des deux circuits
dans le bain de perchlonire de fer pre-
chauffe A 400 environ (par exemple
l'aide d'un seche-cheveux). Proceder
alors a un rincage energique, de ma-
niere a eliminer toute trace de pro-
duit.
Realiser le percage a l'aide de forets
de 1 mm pour les petits composants,
1,2 mm pour les autres elements et

-iRi41-

0
L 0 _rm.. Rg

10 R7 I--
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Trace et implantation. Fig6 . 4
6

3 mm pour les trous de fixation. Ajus-
ter a la lime douce le petit circuit im-
prime afin de permettre une mise en
place correcte dans les glissieres du
boitier.
L'implantation des composants est
donnee a la figure 5. Commencer par
les composants bas (straps, resistan-
ces, diodes) pour terminer par les en-
combrants. Respecter scrupuleuse-
ment les orientations indiquees. Ne
pas oublier de reperer l'affectation
des differentes cosses de branche-
ment afin de faciliter Poperation de
cablage.
Mettre en place la LDR a son empla-
cement. Celle-ci sera tournee de 900
afin de percevoir la lumiere ambiante
(fig. 6).
Prodder alors a un controle complet
(soudures, valeurs des composants,
orientation) avant de continuer la

Fig' 7 Plan de percage du coffret.
a9

Utilisation d'un transformateur pour circuit imprime.
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Aspect de la realisation terminee.

realisation pratique. Ne pas placer les
circuits integres sur leur support tant
que le montage n'est pas terming.

b) Montage final

Percer le fond du coffret principal se-
lon la figure 7. La face avant sera rea-
his& conformement a la figure 8. No -
tons la presence du poussoir « test »
et de la LED de controle, qui permet-
tront une verification rapide du fonc-
tionnement.
Reperer la face avant et coller la LED
rouge a l'Araldite. Fixer le bouton-
poussoir a son emplacement. Installer
a l'arriere du boitier un domino
d'electricien a 8 bornes. Celui-ci sera
maintenu en trois points. Prevoir les
huit trous de passage des fils ( 0 2).
Percer le couvercle du coffret de la
sonde optique selon la figure 9.11 sera

necessaire d'appliquer, cote interieur,
un cure de rhodoid interdisant toute
entrée d'eau a l'interieur du boitier.
Ici encore, la fixation sera confiee a
l'Araldite. Ne pas oublier le trou de
passage du cable de la sonde.
Proceder au cablage interne selon la
figure 10. Nous vous engageons a em-
ployer du fiu de couleur. Le gain de
temps est considerable, la presenta-
tion est amelioree, et les risques d'er-
reur sont minimes. Pour ne pas avoir
de fonctionnement intempestif, it est
toujours preferable de separer le ca-
blage 220 V. La liaison 220 V sera
donc directe.
Reperer chaque borne arriere (do-
mino) avec un marqueur fin perma-
nent. Apres une demiere verification,
on pourra installer les circuits int&
gres et le relais sur leur support res-
pectif.

Sonde B T M Ph N

0 0 0 0 0

0 0 0 0 0

S
N

Ph N

CIRCUIT

IMPRIME

R 
T 0-
M 0

0
( Test

K
L 1 OA( Controle

FACE AVANT

Fig. 10 Plan de cablage.

Realiser le cablage selon la figure 11.
Notons qu'il s'agit de lampes alimen-
tees par le secteur. S'agissant des
contacts d'un relais, nous aurions pu
utiliser ces sorties differemment, se-
lon l'application envisage.

OSC ILL

0.1

Q2

Q3

Q4

PAZ
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V - MISE
AU POINT

Raccorder l'appareil sur le secteur.
Diriger la sonde optique vers la lu-
miere du jour. Regler R2 pour obtenir
l'allumage de la LED L3. Verifier
qu'en occultant la sonde, cette LED
s'eteint. Au besoin retoucher R2.
Masquer alors la sonde provisoire-
ment. Appuyer sur le poussoir de
test : le relais doit coller et la LED de
facade s'allumer. Regler R9 de facon a
obtenir une duree d'allumage de L2

de 14,06 s avec une simple montre.
Controler la remise au repos de l'en-
semble apres 225 s (3 mn 45).
Appuyer alors deux lois sur le pous-
soir. Le relais s'excite a nouveau. Ve-
rifier que le relais est toujours cone
apres 225 s. Appuyer une troisieme
fois sur le poussoir pour obtenir la
mise au repos.
Retirer le cache sur la sonde optique.
S'assurer que le relais reste &cone,
malgre des actions sur le poussoir, si
la sonde est soumise a la lumiere du
jour. Le reglage du montage est alors

terming. Il sera necessaire de veiller
l'etancheite de sa sonde. Une bonne
solution serait de placer celle-ci

abri, sous une gouttiere par exem-
ple.
Le montage qui vient d'être presente
permettra de mieux utiliser l'eclai-
rage du jardin. Notons qu'il pourrait
etre installe a d'autres emplacements.
Finie les lumieres qui restent allu-
mees la nuit, fini le bambin qui joue
avec l'interrupteur. Souhaitons que le
beau temps nous autorise a diner le
soir a l'exterieur...

LISTE DES
COMPOSANTS

R1: 10 ku (brun, noir, orange)
R2: ajustable 10 kg horizontal
R3 : 10 Id2(brun, noir, orange)
R4 : 470 /di (jaune, violet, jaune)
R5 : 390 k0 (orange, blanc, jaune)
R6: 1,5 kil (brun, vert, rouge)
R7: 1 MO (brun, noir, vert)
R8 : 820 kft (gris, rouge, jaune)
R9 : ajustable 220 kUhorizontal
Rio : 100 111 (brun, noir, jaune)
R11: 2,7 kg (rouge, violet, rouge)
Rj2: 1,5 1,12 (brun, vert, rouge)
R13: 10 /di (brun, noir, orange)
R14: 1,5 ki1(brun, vert, rouge)
Di : IN 4004
D2: 1N 4004

1/1-1111-18-113-03-1111-0-11
RAZ H Valid rep S9 S4 S8

S5 S1 SO S2 S6 S7 S3 -

4017

D3 : 1N4004
D4: IN 4004
D5: 1N 4148
Do: 1N 4148
D7: 1N4148
D8: IN 4148
D9: 1N4148
D : 1N 4148
D11:Zener2,6Vou3,4V
TI : 2N 2222
ICI: 741
IC2: 4001
IC3 : 4017
IC4 : 4060
IC5 : regulateur 7809
C : 470 nF plaquette
C2 : 220 nF plaquette
C3 : 470 nF plaquette
C4 : 470 nF plaquette

4060

diviseur
et

oscillateur cathode

4017

compteu r

decimal

ENTREES

R Val H 0 1

SORTIES

2 3 4 5 6 7 8 9

1 X X 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0

0 1 X sans changement

0 0 4 0 1 0 0 0 0 0 0 0 0

0 0 4 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0

0 0 4 0 0 0 1 0 0 0 0 0 0

0 0 4 0 0 0 0 1 I) 0 0 0 0

0 0 4 0 0 0 0 0 1 0 0 0 0

0 0 4 0 0 0 0 0 0 1 0 0 0

0 0 4 0 0 0 0 0 0 0 1 0 0

0 0 4 0 0 0 0 0 0 0 0 1 0

0 0 .4 0 0 0 0 0 0 0 0 0 1

Anode

Boutons

poussoirs

220V

C5 : 470 nF plaquette
Co : 220 nF plaquette
C7: 220µF 25 V chimique
C8 : 220 nF plaquette
C9: 100 µF. 25 V chimique
2 supports DIL 16
1 support DIL 8
1 support DIL 4
1 relais europeen 12 V 2RT
1 support relais
I transfo 220 V/ 2x 6 V 1,7 VA
1 coffret ESM EB 11/05 FA
1 coffret Teko P1
1 domino 8 bornes
2 circuits imprimes
1 poussoir travail
3 LEDS 0 3
1 LDR (03 ou 05)
Fils, vis, picots, etc.

E1 E2 S

0

0

0

0

0

0

0

Eclairage de ardin

o o 0 0 0 0 0 0

o o 0 0 0 0 0 0

N Ph MT B N

Fig. 11
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UNE SIRENE
AMER/CA/NE
Nous vous proposons de realiser une sirene
americaine dans la plus pure tradition des Starsky
et Hutch en herbe. Plus destinee a mettre dans une
voiture, elle pourra servir soit d'alarme, soit de
gadget, sa puissance de sortie atteignant une
dizaine de watts sous 8

a maquette offre le
choix entre une modu-
lation lente et une mo-
dulation rapide. L'en-

est realise avec des
composants classiques. De plus, au-
cun appareil de mesure n'est tikes -
sake pour sa realisation, la maquette
devant fonctionner des la mise sous
tension. Ce montage sera donc a la
port& de tout amateur debutant, vu
sa relative simplicite.

PRINCIPE (fig. 1)

a) Generation des signaux
L'oscillateur generant le son de la si-
rene est un classique 555 (CI 2)
monte en V.C.O. (Voltage Control
Oscillator, en version originale, ou os-
cillateur commande en tension, avec
les sous -titres). Pour les piloter, it fau-
dra fabriquer une tension a l'image de
la tonalite, c'est-i-dire montante puis
descendante.

On l'obtient en chargeant puis de-
chargeant la capacite C.X.2.
Le pont R5-C.X.2 sera commande
par un autre 555 (CI') qui determi-
nera la frequence reproductrice des
cycles. Suivant la position du rotac-
teur, on mettra en ou hors service des
capacites, changeant ainsi la forme et
la frequence de la modulation.
CI' est monte ici d'une maniere parti-
culiere. En effet, l'utilisation d'une
diode permet de pouvoir commander

W 104 ELECTRONIQUE PRATIQUE 63



Schema de principe general. Fig. 1

O
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0
.V

R2

Del 2 Del)

C2

R9

. V

C10

R6
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CI 2
6

2
5

 V

TR1

C9

HP

VERS

AMPL I

separement les temps de niveau haut
et de niveau bas du signal de sortie
(fig. 2).
D4 quant a elle, evite la &charge de
C.X. 2 par la sortie de CI 1 (ce qui ac-
celererait la vitesse de descente du
son). Enfin, D5, D6 et R7 permettent
justement d'en ameliorer la qualite.

b) L'amplification

Elle est effectuee a l'aide de deux
transistors montes en Darlington. On
peut ainsi obtenir une puissance de
plus de 10 W sous une impedance de
charge de 812. Le haut-parleur devra
donc 'etre prevu en consequence. La
capacite C10 permet, quanta elle,
l'elimination de la composante conti-
nue du signal a amplifier. Le transis-
tor de puissance TR2 pourra etre
monte soit sur la facade arriere en
aluminium du boitier, soit sur un pe-
tit radiateur. Le transistor travaillant

en regime sature-bloque (commuta-
tion), l'echauffement sera peu impor-
tant, les pertes d'energie se produi-
sant pendant les regimes transitoires
(moment ou les semi-conducteurs
sont les plus sensibles).
Si vous desirez diminuer la puissance
de sortie, it vous suffira d'inserer en
serie avec le haut-parleur une resis-
tance 27 a 47 SI, 1/2 W, pour obtenir
une version beaucoup plus modeste.

c) L'alimentation

Elle provient du 12 V de la batterie
de la voiture, CI et C2 en assurent le
filtrage. DELI polaris& par R1 indi-
que la mise sous tension de l'ensem-
ble. Les diodes DI, D2, quanta elles,
sont des diodes detrompeuses per-
mettant, en cas de mauvais branche-
ment des fils de l'alimentation a l'ex-
terieur, de ne pas detruire le montage.
Elles ont ete montees en parallele afin
d'augmenter le courant admissible a

travers le redresseur. DELI et DEL3,
pour finir, indiquent le mode de fonc-
tionnement (M.L. ou M.R.).

REALISATION
PRATIQUE

10 Circuit imprime (fig. 3)

Le circuit imprime sera realise de pre-
ference en verre epoxy, celui-ci assu-
rant une meilleure rigidite mecani-
que. On pourra utiliser soit la
methode photographique, soit la solu-
tion Mecanorma avec bandelettes et
transferts, facilement approvisionna-
bles dans le commerce.
Apres insolation aux UV, passage au
revelateur puis au perchlorure de fer,
on rincera abondamment a l'eau.
On percera ensuite a :
 0,8 mm ou 1 mm suivant les com-
posants ;
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V

T I = 0,693 . (Ra + RB) . C

T2 = 0,693 . RB . C

soit T = T I + T2

= 0,693 . (Ra + 2 RB) . C

soil f- 1

0,693 (Ra + 2 RB) . C

v

T 1 = 0,693 . Ra C

T2 = 0,693 . Rb . C

soft T = T1 + T2

= 0,693 (Ra + RB) . C

1

soit f -
v A 0,693 (Ra + RB) . C

borne 3

1 T2

Fig. 2 Rappels theoriques sur le 555.

 1,2 mm ou 1,3 mm pour les cosses
poignard.
Rien de particulier n'est a signaler au
niveau de l'implantation (fig. 4), ex-
cepte les precautions habituelles
quant a la polarite et au sens des corn-
posants. D'autre part, it n'y aura
qu'un seul strap a inserer sur la carte.
On pourra aussi etamer les pistes de
cuivre pour augmenter leur rigidite
mecanique et diminuer la densite du
courant.
Le cablage est donne en figure 5.

Utilisation d'un bornier a vis.

O

o
E.P

O

Fig. 3 Trace du circuit imprime et im-
et 4 plantation a rechelle.
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Del 1 Plan de cablage. Fig. 5

Commutateur
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°12

Del 2

Della

I

N

N
0

C

E

B

batterie ou

alimentation

Haut-parleur

vue de dessous
du 2 N 3055

Le collecteur est au boitier

2° Mise en boitier

Notre choix s'est porte sur le boitier
Retex - Elbox RE1 - qui offre une so-
lution pratique pour loger la carte.
La façade est laissee au gout de cha-
cun, nos lecteurs ne manquant pas
d'idees.

EN CONCLUSION

Il ne vous reste plus a present qu'a re-
gler AJ1, afin d'obtenir la tonalite de-
siree.
Avec un circuit hyper classique
comme le 555, it est possible avec
quelques autres composants de 'tali-
ser une sirene d'un bel effet, a faire
palir d'envie la statue de la liberte.
Cette realisation pourra vous etre
utile pour completer votre centrale
d'alarme ou comme gadget dans votre
voiture.
Cependant, it faudra prendre quel-
ques precautions, a savoir se rensei-
gner aupres des autorites competen-
tes, quant a son utilisation, l'auteur
degageant toutes responsabilites.
A present, it ne vous reste plus qu'a
partir sur les traces de Lafayette, deux
siecles plus tard.

Christophe PICHON
..z7e7Z7ILI1117694

Vbc)

=Maw 11111111N.

LISTE
DES COMPOSANTS

RI, R2 : 680 St (bleu, gris, marron)
R3 : 47 ktl (jaune, violet, orange)
R4 : 22 1c11 (rouge, rouge, orange)
R5 : 10 kg (marron, noir, orange)
R6 : 1 MO (marron, noir, vert)
R7: 1001(0 (marron, noir, jaune)
R8 : 75 kg (violet, vert, orange)
R9: 1,81d2 (marron, gris, rouge)
Rio : 330 k12 (orange, orange, jaune)
A.11 : 2201d2
Ci : 470 ALF al 000 ALF 25 V
C2 : 220 nF
C3 : 100 µF 25 V
C4: 4,7 ALF 25 V
Cs : 10 nF
Co : 471.11  25 V
C7 : 2,2 aF 25 V

1 Masse

2 Declenchement
3 Sortie
4 RAZ

5 V Reference
6 Seuil
7 Decharge
8

K

K

C8: 1,5nF
C9: 10 nF
C : 4,7 ALF 25 V
TRA : 2N2219, 2N1711 ou equivalent
TR2 : 2N3055
CIA, Cl2 : 555
Di, D2 : 1N4001, 1N4004, 1N4007
D3 a D7 : 1N4148
DELI : LED verte 0 5 mm
DEL2 : LED orange 0 5 mm
DEL3 : LED rouge 0 5 mm

2 supports de CI, 8 broches
3 cabochons de LED
1 rotacteur 4 circuits, 3 positions
1 plaque simple face epoxy presensibilise
75x 100 mm
1 boitier Elbox - RE1
1 haut-parleur 8 S2 15 W
Soudure, cosses poignard, nappe de fils,
visserie, passe-fil, etc.

11 E

A

14
A

IK

A

Brochages

Mise en place du 2N3055 de puissance.

DIODE

SIGNAL

A C) K

LED

VUE DE DESSOUS

B

TRANSISTOR

N. P. N.



UNE BOITE
A MUSIQUE
ORIGINALE
Cette boite a musique utilise sans vergogne
quelques minuscules circuits imprimes preleves
au cur des cartes musicales que l'on trouve
partout de nos jours.

vec un petit circuit am-
plificateur et en rem-
placant le buzzer par un
haut-parleur, it est tits

aise de realiser une petite attente mu-
sicale pour vos correspondants au te-
lephone, par exemple.

5v 25
TM 470r 4 ".

-
rci."6

IRA
20

A - PRINCIPE
DU FONCTIONNEMENT

On trouve aujourd'hui dans les librai-
ries, chez certains fleuristes et jusque
sur le guichet des agences P et T des
cartes de vceux quelque peu particu-

)

lieres, non pas par leur forme ou leur
decor, mais tout simplement par le
fait qu'elles sont musicales. Eh oui, la
miniaturisation de l'electronique per -
met de glisser entre les deux feuilles
d'une carte, et presque sans surepais-
seur, un petit module jouant une
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melodic connue et appropriee a rev&
nement a souhaiter. Ce module com-
pact contient un composant bizarre
cache en fait par un revetement noir
(voir photos).

II s'agit sans aucun doute possible
d'une memoire qui contient la melo-
die a jouer, d'un processeur capable
d'animer l'ensemble et d'un zeste
d'amplificateur, l'ensemble ne devant
guere peser que quelques grammes.
La pile au mercure ultra -plate et le
buzzer piezo miniature font ici figure
de monstres a cote des autres ele-
ments.

L'ouverture de la carte de vceux pro -
vogue la mise en service de la pile et
demarre la melodie (a noter une re-
mise a zero automatique) pour une
duree egale a celle de la mise sous ten-
sion du module.

II ne vous reste plus qu'A partir a la
chasse des cartes musicales, avant
d'entreprendre la realisation de rat-
tente musicale.

B - ANALYSE DU
SCHEMA ELECTRONIQUE

Il n'est pas question de vous devoiler
le schema des divers modules musi-
caux ! Nous nous bornerons simple-
ment a construire un petit amplifica-
teur a partir du circuit integre special
TDA 820 bien connu des lecteurs. Ce

PILES 9 VOLTS

ADAPTATION

1,5 VOLTS

MODULES MUSICAUX

AMPL I TDA

SELECTION

HAUT-PARLEUR

Synoptique du montage. Fig. 1

Aspect des trois cartes musicales denudies.

01

9V

ON/OFF

D2

9V

R1

P1

MODULE

1

MODULE

2

MODULE

3

0
o 01
0

ol
UUDI

SELECTION

C2

C1

P2

 9 V Schema de principe. Fig. 2

C8

11.

TBA 820
5 2 8 10 13

R3

T
C3

CI.

12

C7o

J.. C6

C5

68 No 104 ELECTRONIQUE PRATIQUE



0

0

0 2 piles

9 Volts

ON / OFF P2

HP
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- Z3( 01,
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module 1-000-
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module 3
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I
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composant bon marche possede une
bonne sensibilite d'entree et une puis-
sance de sortie plus que suffisante
pour notre application.

Dans notre prototype, il a ete prevu
de disposer de trois melodies diffe-
rentes et d'un selecteur qui permet
l'utilisateur de choisir l'une d'elles se-
lon son humeur ou... la personnalite
du correspondant. L'ensemble sera
autonome, car il ne devrait pas fonc-
tionner souvent. II a toutefois ate
prevu de monter une ou deux piles de
9 V en parallele a travers deux diodes
Di et D2, evitant ainsi que l'une des
piles se &charge dans l'autre. Le cir-
cuit TBA 820 se contentera fort bien
des 9 V fournis ; pour les cartes musi-
cales il n'en va pas de meme : it faut
reconstituer une tension proche de
celle delivree par les piles au mercure
d'origine. En fait, 1,5 V fera l'affaire.
La solution est evidente : aux bornes
de la diode Zener Zi d'une valeur de
3,3 V, on trouve l'ajustable Pi sur le
curseur duquel il est facile de recupe-
rer 1,5 V par rapport a la masse.

Attention : cette tension devra etre
reglee avant la mise en place des mo-
dules musicaux, sous peine de de-
truire les fragiles composants qui les
equipent.

Le commutateur recoit le signal BF
des trois circuis et l'envoie sur la
patte 7 du circuit amplificateur a tra-
vers le condensateur chimique C1 et
le potentiometre P2 qui servira ici de
commande de volume ; il sera bien
entendu accessible de l'exterieur du
coffret. La resistance R3 agit directe-
ment sur la sensibilite, tandis que le
petit condensateur C5 permet d'atte-
nuer quelque peu les aigus, et donc
d'ameliorer la tonalite de notre boite
a musique. Notons au passage que le
circuit TBA possede des « pattes de-
calees », ce qui n'est pas tres pratique
et incompatible avec le support a 14
broches que nous nous proposons
d'utiliser, a moins que quelques
coups de pince n'en viennent a ali-
gner lesdites broches !

Signalons encore une version 8 bro-
ches du TBA 820, affublee de la lettre
M. Le haut-parleur sera un modele
miniature cone directement sous le
boitier Teko CAB 011 choisi ici, et
dont le volume restitue quelques
« graves » au signal cane d'origine.

Fig. 3 Trace du circuit imprime et im-
et 4 plantation des elements.
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Mise en place des « puces ».

C - REALISATION
PRATIQUE

Le point le plus &kat consistera
vraisemblablement a prelever ou ex-
traire la partie electronique cachet au
cceur de la carte musicale. Le plus
souvent, it suffira de la decoller avec
precaution. A present, veillez a bien
reperer le plus et le moins de la petite
pile, cela &ant facilite par l'indication
gray& sur celle-ci. Il reste ensuite les
deux fils du buzzer dont l'un ira re-
joindre le selecteur de melodie (n'im-
porte lequel apparemment, mais
quelques essais sont toujours souhai-
tables).

Montage en coffret Teko.

La pile ainsi que toutes les pieces qui
assuraient sa liaison electrique et me-
canique sont otees avec soin. Il doit
vous rester une plaquette tres plate,
sur laquelle it devrait etre aise de sou -
der 3 fils (fer a souder a la terre ou de-
branche, SVP !) :
- fil rouge, + 1,5 V ;
- fil noir, masse ;
- fil blanc, sortie
Notre solution consiste a coller 3 pi-
cots sur les minuscules circuits de fa-
wn a pouvoir embrocher le module
sur le circuit principal comme un vul-
gaire composant.
Rien ne vous interdit de collectionner
plus de trois cartes et de prevoir un
selecteur plus important.
Le trace de cuivre est donne a
l'echelle 1 a la figure 3 et s'adapte par-
faitement dans la coquille inferieure
du boitier Teko. N'oubliez pas de
munir le couvercle de quelques trous

en face du haut-parleur. C'est a cet
endroit qu'il faudra poser le combine
telephonique en reglant encore le vo-
lume a un niveau correct.

Guy ISABEL

COMPOSANTS

10 Semi-conducteurs

/CI : amphficateur TBA 820
Di, D2 : diode 1N4007
Zi : diode Zener 3,3 V 400 mW

2° Resistances
(toutes valeurs 1/4 W)

Ri : 180 St (marron, gris marron)
R2: 10 kit (marron, noir, orange)
R3 : 180 St (marron, gris, marron)
R4 : 5611(vert, bleu, noir)
Pi : potentiometre 5 a 10 kft
P2 : ajustable 10 kit horizontal

3° Condensateurs

Ci : chimique horizontal, 10 uF/16 V
C2, C3, C4: chimique horizontal,
47µF/16 V
C5 : 100 nF plastique
Co : 220 pF ceramique
C7: chimique horizontal, 220 µF/ 16 V
C8: 100 nF plastique

40 Materiel divers

Boitier Teko plastique serie CAB module
011, 128 x 135 x 46 mm
Support a souder 14 broches
Inter a glissiere, 3 positions bipolaire
Bouton de potentiometre
Inter miniature
2 coupleurs pression pile 9 V
3 modules a prelever sur des cartes musi-
cales
Picots a souder, fil souple, epoxy.
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L

UN COMPTEUR
DK APPELS
TEL
Grace a ce montage relativement simple, it vous
sera desormais possible de connaitre le nombre
d'appels telephoniques recus, par exemple, lors
d'une absence temporaire de votre domicile ou de
votre bureau.

e synoptique de la fi-
gure 1 indique le prin-
cipe de fonctionnement
du montage. Le boitier

est a disposer dans un rayon pouvant
atteindre un ou deux metres autour
du telephone. Les sonneries sont de-
tectees par un petit micro, puis ampli-
flees. Il n'existe donc aucune liaison
materielle entre le montage et le tele-

phone. Un dispositif integre les son-
neries de facon a obtenir un signal
continu pendant la duree des sonne-
ries. Apres une temporisation dorm&
(3 a 5 sonneries), le montage verifie si
le signal continu mis prealablement
en evidence existe toujours, ce qui
permet d'eliminer les bruits courts
tels qu'un claquement de porte ou en-
core les erreurs d'appel se caracteri-

sant souvent par une seule sonnerie.
Donc, si cette verification est confir-
mee, un compteur decimal avance
d'une unite. Un afficheur sept seg-
ments affiche en permanence la posi-
tion occupee par le compteur.

Grace a un bouton-poussoir, le comp-
teur peut volontairement etre remis a
zero a tout moment.
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Signalisation

Detection des sonneries

Amplification

Mise en forme du signal

Integration des sonneries I

Verification de la presence de la
sonnerie apres temporisation

( Elimination des bruits courts)

Signal de comptage

Comptage

Aff ich age

Temporisation apres
le debut des sonneries

Synoptique complet. Fig. 1

11 - LE FONCTIONNEMENT
ELECTRONIQUE
(fig. 2 et 3)

a) Alimentation
Compte tenu de l'affichage perma-
nent du digit, it ne saurait etre ques-
tion d'avoir recours a une pile. II est
donc necessaire de se tourner vers le
secteur 220 V. Apres un abaissement
de la tension primaire a une valeur de
12 V aux bornes de l'enroulement se-
condaire d'un transformateur, apres
redressement par un pont de diodes,
une capacite CI effectue un premier
filtrage. Au niveau de l'emetteur d'un
transistor NPN T1, on recueille une
tension continue et regulee a une va-
leur de l'ordre de 9,5 V, grace a la po-
larisation fixe apportee par la diode
Zener montee entre le « moms » et la
base de Ti. La capacite C2 effectue un
complement de filtrage, tandis que C3
elimine les parasites eventuels.

b) Detection du son
et amplification

Un micro « Electrett » capte les son-
neries. Par l'intermediaire de C4, les
signaux sont achemines sur l'entree
inverseuse d'un 741 dont l'entree di-
recte est maintenue a la demi-tension
d'alimentation grace au pont des re-
sistances R4/R6. La resistance R6 joue

le role de contre-reaction. Rappelons
que le gain d'une telle amplification
est egal au rapport R6/R3. Dans le
present montage, cette premiere am-
plification se caracterise ainsi par un
gain de 10.
Un second etage introduit une ampli-
fication a gain variable grace a la pre-
sence d'un ajustable A monte dans le
circuit de contre-reaction. Suivant la

Carte imprimee de l'affichage.

position du curseur de cet ajustable,
ce gain est variable de 5 a 100. Les si-
gnaux issus de IC2 sont finalement
achemines sur la base d'un transistor
PNP T2. Ce dernier est polarise de fa -
con telle qu'en l'absence de signaux
sur la base le collecteur presente un
potentiel nul.
En revanche, des que les signaux issus
du micro se manifestent, le potentiel
du collecteur passe a une valeur tits
proche du potentiel positif d'alimen-
tation, grace a une premiere integra-
tion effectuee par C7.

c) Integration des sonneries
La capacite C8, en revanche, met da-
vantage de temps a se charger &ant
donne la presence de R15. Cette dis-
position elimine donc les bruits secs
et courts. En revanche, les bruits de
duree plus soutenue, comme ceux
emis par la sonnerie du telephone,
ont le temps d'assurer la charge de Cg
de fawn que la porte AND I de IC3
bascule. La resistance R16 introduit
une reaction positive dans ce change-
ment d'etat, ce qui transforme cette
porte AND en trigger de Schmitt. II
en resulte, a la sortie, des etats hauts
francs pendant les sonneries et des
etats bas lors des pauses. Les oscillo-
grammes de la figure 4 illustrent ces
diverses transformations.
Les creneaux ainsi generes assurent,
lors des etats hauts, la charge d'une
capacite plus importante C9, a travers
la diode anti-retour D et la resistance
R17. Cette capacite ne peut donc se
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A

TRANSFORMATEUR
220 V / 12 V

R2 R4

D

R17

C4 R3
7

Micro
R5

R6

4-

6

1C1
L

C5

R8

R9

T1

R10

(-7
1C2

L __J

C6

R12

+v
Schema de principe. Fig. 2

et3

t R20

12

13

r
IC9 1/4 1C3

R19
'SW IY

R21

1/21C4

C12

&charger que par la resistance de
grande valeur Rig, Tors des pauses se-
parant deux sonneries consecutives.
II en resulte un etat tits voisin du
« plus » alimentation au niveau des
entrees reunies de la porte AND IV
de IC3, egalement montee en trigger.
Sur la sortie de cette derniere, on en-
registre donc un etat haut permanent
pendant que se produisent les sonne-
ries. La sortie ne repasse a l'etat bas
qu'au bout de 7 a 10 secondes apres la
fin des sonneries.

d) Temporisation
de comptage

Des le debut de l'apparition d'un etat
haut sur la sortie de la porte AND IV
de IC3, la bascule monostable consti-
tuee par les portes NOR I et II de IC4

13 C11+

1)*12

T3
I 1/2 1C4 I

f I

10 9
d

8

a bc
+V

BP C15 a b

RAZ
10 12 13

RAZ
15

R30 2

ICI

I

.1.1c p
5 4 2deof

d e

AFE

1 ou 6

9 11 6

r-
I IC5 I
L J

14T

9

9

C13

rin

+V

TTRBI
16 3

R27

S R28

R29

Cl

4

1/4 IC3

-C14

prend son depart. Celle-ci presente
ainsi sur sa sortie un etat haut pen-
dant une duree de l'ordre de 10 se-
condes, &ant donne les valeurs des
composants petipheriques R21 et C io

Au niveau du collecteur du transistor
T3, on recueille ainsi un signal in-
verse, c'est-a-dire un etat bas pendant
les dix secondes de fonctionnement
de la bascule. Notons egalement que,
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pendant cette duree, la LED L s'al-
lume en signalant de ce fait la prise en
compte de la sonnerie de telephone.

e) Impulsion de comptage

Les portes NOR III et IV de IC4 for-
ment une seconde bascule monosta-
ble, sensible exclusivement au front
positif d'un signal presente sur son
entrée de commande. Cela se produit
justement a la fin de la temporisation
evoquee ci-dessus, lorsque le collec-
teur de T3 repasse a un etat haut lors
du reblocage. A ce moment, on enre-
gistre, sur la sortie de cette bascule,
une impulsion positive d'une duree
d'environ une seconde. Ce signal se
trouve achemine sur l'une des entrées
d'une porte AND III de IC3, montee
en trigger. Ce trigger n'est passant que
dans la mesure oit l'autre entree est
encore soumise a un etat haut. II est
donc necessaire que l'on dispose en-
core du signal continu caracterisant la
sonnerie, ainsi que nous l'avons deja
explique au chapitre consacre au
principe de fonctionnement. Si cette
condition est realisee, on recueille a la
sortie de AND III une impulsion po-
sitive, aussitot prise en compte par
une seconde porte AND II egalement
montee en trigger. Ce dernier delivre
ainsi au niveau de sa sortie l'impul-
sion de comptage.

f) Comptage et affichage

Le boitier IC5 est un compteur deci-
mal-decodeur 7 segments qui avance
d'un pas lors des fronts ascendants
des signaux presentes sur l'entree
CLOCK. On notera qu'un tel circuit
(il s'agit du CD 4033) ne necessite au-
cune resistance de limitation entre ses
sorties et les segments de l'afficheur
cathode commune. Il comporte en ef-
fet sur dispositif interne de limitation
de courant. La remise a zero s'effec-
tue si l'on soumet l'entree RAZ a un
etat haut. En appuyant sur le bouton-
poussoir, cette condition se trouve
realisee. De m'eme, au moment de la
mise sous tension du montage, et
grace a la charge de C15 a travers R30,
it se produit egalement une breve im-
pulsion positive au niveau de l'arma-
ture negative de cette capacite. Cette
impulsion a deux consequences :
- d'une part, elle assure la remise a
zero du compteur ;
- d'autre part, elle force les deux bas-
cules monostables au repos, ce qui
evite tout demarrage indesirable et
pouvant etre provoque au moment de
l'etablissement de l'alimentation.

11A

743.CDP

On apercoit les diverses liaisons vers le module d'affichage.

III - LA REALISATION
PRATIQUE

a) Les circuits
imprimes (fig. 5)

On peut les reproduire grace aux dif-
ferents transferts Mecanorma dispo-

C 4'6

(?.) ZZZ' 86O:3

nibles sur le marche et que l'on appli-
quera directement sur la face cuivree
de l'epoxy.
Apres attaque au perchlorure de fer et
un rincage abondant, on percera les

Oscillogrammes caracteristiques. Fig. 4

I C1

iere
sonnerie

2 eme
sonnerie

3 eme

sonnerie
4ime

sonnerie

Collecteuri
T2

IC3

12 13

IC3

n
IC3 1

11

IC4 L
Collecteur

T3

10

IC4

10

IC3

Temporisation

Impulsion de comptage
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Un boitier ESM abrite la realisation.

trous a l'aide d'un foret de 0,8 milli-
metres de diametre. Certains seront a
agrandir suivant le diametre des
connexions des composants qui leur
sont destines. Il est egalement
conseille d'etamer les pistes pour une
meilleure tenue mecanique et chimi-
que.

b) L'implantation
des composants (fig. 6)

Une regle importante : le respect de
l'orientation des composants polari-
ses et une attention soutenue pendant
ce travail sont les garants de la fit's -
site d'un montage.
Attention egalement a ne pas trop

Decoupe pour
Lecture

Cordon
secteur

Passe

Plexiglass

Vis + ecrous
.---entretoises

Micro

Bouton-poussoir

.._.-Trous de 0 2
(Passage son )

echauffer les circuits integres, en re -
servant une duree de refroidissement
entre deux soudures consecutives sur
le meme circuit.
Notons que les deux modules sont
reunis par deux vis et des ecrous for-
mant entretoises. Les straps de liaison
intermodules peuvent etre constitues
de fil de cuivre etame pouvant prove-
nir par exemple des chutes de
connexions des composants preala-
blement implantes.

c) Montage et reglage

La figure 7 illustre un exemple de
montage possible dans un coffret
ESM. D'autres montages sont sans

Fig. 7 Assemblage a l'interieur du coffret.

doute realisables a l'aide d'autres cof-
frets.
Le reglage se reduit a determiner le
gain optimum de l'amplification. En
fait, l'experience montre que le cur-
seur de l'ajustable, place en position
median, donne une sensibilite ac-
ceptable dans la plupart des cas. Cette
sensibilite augmente si l'on tourne le
curseur dans le sens de rotation des
aiguilles d'une montre.

LISTE DES
COMPOSANTS

a) Module logique

6 straps (3 horizontaux, 3 verticaux)
R1: 330 S2 (orange, orange, marron)
R2 : 1 kf (marron, noir, rouge)
R3 : 10142 (marron, noir, orange)
R4 et R5: 2 x 33 k12 (orange, orange,
orange)
R6 : 100 ktl (marron, noir, jaune)
R7 : 2,2 /di (rouge, rouge, rouge)
R8 et R9: 2 x 33 kg (orange, orange,
orange)
Rio : 10 ku (marron, noir, orange)
Ri : 2,21d2(rouge, rouge, rouge)
R12 : 100142 (marron, noir, jaune)

: 2200 (rouge, rouge, marron)
R14 : 33 kfl (orange, orange, orange)
R15 : 10 1d2 (marron, noir, orange)
Rio : 100 ktl (marron, noir, jaune)
R17: 2,2 Id2(rouge, rouge, rouge)
R18 : 47 kfl (jaune, violet, orange)
Ri9 : 10 ktl (marron, noir, orange)
R20 100 1d2 (marron, noir, jaune)
R2 : 1501d2(marron, vert, jaune)

R22 : 33 Id2(orange, orange, orange)
R24 : 33 Id2(orange, orange, orange)
R25 : 1001d2 (marron, noir, jaune)
R26 : 10 ku (marron, noir, orange)
R27 : 100 k12 (marron, noir, jaune)
R28 : 10 kg (marron, noir, orange)
R29 : 100 Id2(marron, noir, jaune)
A : ajustable 220 kft, implantation hori-
zontale, pas de 5,08
D : diode signal (1N4148, 914)
DZ : diode Zener 10 V
Pont redresseur 500 mA
C : 2 200 ALF/16 V electrolytique
C2 : 100µF/10 V electrolytique
C3 : 0,22 ALF Milfeuil
C4 a Co : 3 x 0,47 !IF Milfeuil
C7 et C8 : 2 x 1µF/10 V electrolytique
C9 : 220 ALF/10 V electrolytique
C : 100 µF/10 V electrolytique
C : 10µF/10 V electrolytique
C12 et C13 : 2 x 0,1 µFMilfeuil
Ti : transistor NPN BD 135, 137
T2 : transistor PNP 2N2907
T3: transistor NPN BC108, 109, 2N2222
ICI et 1C2 : 2 AA 741
IC3 : CD 4081 (4 portes AND a 2 entrees)
1C4 : CD 4001 (4 portes NOR a 2 entrees)
Radiateur pour transistor BD 135

Micro Electrett
Transformateur 220 V/12 V - 0,15 A -
1,7 W
2 picots

b) Module « Affichage »

3 straps horizontaux
R23 : 1 kg (marron, noir, rouge)
R30 : 33 kg (orange, orange, orange)
L : LED rouge 0 3
AF : afficheur 7 segments a cathode com-
mune (MAN 78A 445 C)
C : 1,5 nF Milfeuil
C15 : 22 AF/10 V electrolytique
IC5 : CD 4033 (compteur-decodeur 7 seg-
ments)

c) Divers

Fiche secteur
Fil secteur
Fil isoM en nappe
Bouton-poussoir a contact travail
Passe-fil
Fil etame (straps et liaisons inter -modu-
les)
Boitier ESM EM 10/05 (100 x 100 x 50)
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EXPE 21
CENTRALS
D'ALARME VILLA
AUTOPROTEGEE
EXPE 21 permet de realiser rapidement une
protection efficace contre le vol par effraction.
Malgre sa simplicite, ce montage peut controler
plusieurs entrées, et l'adjonction d'une batterie en
fait un systeme auto -protégé. Compatible avec
EXPE 02 (sirene).

ans un but educatif,
« Electronique Col-
lege » offre un choix de
deux possibilites pour

la realisation du montage.
lei choix : realisation du circuit im-
prime par vous-memes.

Vous trouverez ci-joint un dessin du
circuit imprime, a l'echelle 1. Ce-
lui-ci, a l'aide d'une des deux metho-
des Transpage ou Diaphane, vous
permettra de realiser votre circuit im-
prime sur plaque presensibilisee.
Nous vous conseillons enfin de l'eta-

ELECTRonnue
COLLEGE

mer a l'aide d'un produit d'etamage
froid (demandez a votre revendeur).
2e choix : utilisation du circuit im-
prime « Electronique College ».
Ce circuit imprime, fourni en verre
epoxy de 16/100, est livre cote cuivre
recouvert d'un vernis appele vernis
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epargne. Ceci presente les avantages
suivants :
- risques de court -circuit entre pistes
lors de l'operation de soudure reduits
au minimum ;
- protection des pistes en cuivre
contre l'oxydation ;
- aide au reperage des pastilles grace
au quadrillage realise dans le vernis
epargne.
En outre, ce circuit est etame, cela fa-
cilitant le travail lors du soudage des
composants. Que vous ayez choisi la
Ire ou la 2e methode, it vous reste
percer le circuit et a souder les corn-
posants.
a) Percage : 1,3 mm pour les grandes
pastilles rondes ; 0,9 mm pour toutes
les autres pastilles.

Fig. 2 Trace du circuit imprime et im-
et 3 plantation des elements.

9a 12'
02

Fig. 1 Schema de principe. LE SCHEMA
DE PRINCIPE

La figure 1, represente le schema de
principe de EXPE 21.

: 3 5 7 9
B2 4 610 12 14 16

a4110  mi.. *16464

bc:
d

e

f

1B 20 22 24 26
11 13 15 17 19 21 2 3 25 0

e?, + 
oo-oa'

xtoc.r -d
1fte'

f,

4centra -a arme via 871013302.41.

12 V D211-01

Alt. TI
_L 1

D4
7T

EXT.

>UT
IL .

TT R4
-I

1.2

T

R3

R5

-171 f-2-. 0
R2 05 DEL

I

b) Montage : le reperage des compo-
sants se fait sur une grille quadrillee
au pas de 2,54 mm. Les ordonnees
sont reperees en a, a', b, b', c, c', d,
d'... Les abscisses en 1, 2, 3, 4, 5, 6, 7,
8... Pour chaque composant, les coor-
donnees de ses connexions sont don -
flees dans le tableau de montage, vous
permettant de le positionner a coup
sur correctement.
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Le circuit imprime
avec ses reperes.

Aspect du module
EXPE 21.

Le transistor T1 polarise par R1 reste
a l'etat bloque grace au circuit exte-
rieur comprenant un ou plusieurs
contacts fermes. Il transmet le meme
etat a T2, chargé de commuter l'etage
de puissance.
Une diode DEL sert de controle au
bon fonctionnement du systeme.



Une coupure du circuit exterieur en-
traine le deblocage de T 1 et T2 et la
mise sous tension de l'utilisation (si-
retie et temoin lumineux).
L'alimentation se fait a partir d'une
tension alternative de 9 a 12 V en re-
liant directement les points C et D,
ou a l'aide d'une batterie 12 V avec
recharge secteur en intercalant entre
C et D une resistance de 100 a 200 Sl,
1 W. Le + batterie &ant retie au point
C et le -a la masse.

MONTAGE D'EXPE 21

Le montage necessiste une grande at-
tention. Les composants sont places
du cote non cuivre, le plus pros possi-
ble du circuit.
Pour les transistors, reserver une
garde d'au moins 5 mm.
La figure 2 represente le schema d'im-
plantation.
Effectuez le cablage dans l'ordre indi-
que par le tableau annexe.
Il est conseille de lire le paragraphe
relatif a la facon de faire une soudure
correcte ainsi que le tableau d'identi-
fication des composants avant de
continuer.

MISE EN ROUTE
D'EXPE 21

Le montage des composants est ter -
mine. Verifiez une derniere foil l'im-
plantation et leur sens (diodes, tran-
sistors et condensateurs polarises).

Verifiez aussi l'etat des soudures et
les courts -circuits possibles entre pis-

tes. Branchez l'alimentation. L'entree
du transistor T1 &ant court-circuitee,
la DEL reste eteinte.
Entrée libre : la DEL est allumee.
Il ne vous reste plus qu'a choisir le
type d'alarme desire et a poser des
contacts relies en serie sur les ouver-
tures de votre villa ou appartement.
La liaison peut etre realisee a l'aide de
fils emailles 0 0,2 a 0,4 mm.

NOMENCLATURE
EXPE 21

Resistances 1/4 W

Ri : 4 700 SI
R2, R3 : 1 500 12
R4 : 100 St
R5 : 1 000 SI

Diodes

Di, D2, D3, D4, D5 : IN 4004 a 4007

Transistors

T : BC 284A
R2: MJE 3055

Condensateur

: 2 200 AF/25 V

Divers

1 radiateur
2 picots
2 connecteurs a 3 cosses
1 DEL 0 3

DU NOUVEAU POUR VOTRE TV
es televiseurs actuels
deviennent de plus en
plus performants et dis-
posent non seulement

d'une multiplication de possibilites
de programmations, mais egalement
d'un confort d'ecoute se rapprochant
de la Hi-Fi.

Parmi les meilleurs effets, on note la
pseudo-stereophonie et la restitution
spatiale.

Consciente de cet agrement d'ecoute,
la societe OMX propose un dispositif
electronique, baptise Subspatial, qui
perm et de reciter a partir d'une
source monophonique de votre tele-
viseur, un son pseudo-stereophoni-
que ou bien spatial, c'est-A-dire avec
un effet de cathedrale.

Un elegant coffret noir regroupe toute
l'electronique avec une face avant de
commandes qui comprend notam-
ment les deux fonctions « spatial » et
« pseudo ».

Une prise DIN a 5 broches situ& a
l'arriere de l'appareil autorise le rac-

cordement au televiseur, via la prise
peritelevision, ou bien a l'aide d'un
cordon special suivant le cas de fi-
gure.
Alimentation : 220 V mise en service
par interrupteur sur ON

Adaptateur d'impedance : automati-
que
Niveau de saturation : automatique.
Distributeur : OMX, 22, rue de la
Vega, 75012 Paris. Tel.: (1) 43.07.
05.27.

SPATIAL 595 TEI77 1Z1
AUDFO ANALYTICIU£ SYNTONISEUR

o'd ADAPTAIMUP
PSEUDO smiel
STEFIFO V
SPATIAL
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L

ALARME A
DETECTEUR SOLAIRE

DE LA THEORIE
A LA PRATIQUE

es recherches conduites
par Solems, aboutissent
maintenant a une pro-
duction de serie,

l'avenir tits prometteur. Les photopi-
les sont distribuees par suffisamment
de revendeurs pour que tous les ama-
teurs puissent aisement se procurer
une gamme de modeles satisfaisant
les besoins les plus divers, dans le do-
maine de petites puissances.
Aux fins de promouvoir des produits
encore peu connus du grand public, la
societe Solems a developpe une serie
de montages d'application simples et
peu coliteux, donc accessibles a tous.
Ces realisations sont fournies sous la
forme de kits qui comprennent le cir-
cuit imprime perce, serigraphie, pret
A l'emploi et - mais est-il utile de le
preciser ? - la photopile adapt& au
montage.
L'exemple que nous presentons ici
peut trouver nombre d'applications
pratiques. Il s'agit d'une alarme de-
clenchant un signal sonore, et qui rea-
git a la lumiere. Elle pourra, de la
sorte, intimider un intrus qui ouvri-
rait indilment une enceinte normale-
ment obscure : tiroir, valise, placard
de rangement, etc. Nos lecteurs sau-
ront lui decouvrir une multitude
d'applications.

ANALYSE DU SCHEMA

Le fonctionnement de l'alarme est il-
lustre par le synoptique de la figure 1,
et par le schema Maine de la figure 2.
L'ensemble s'alimente sous une ten-
sion de 9 volts, delivree par une pile
miniature qui assurera une longue au-
tonomie : le montage, en effet, ne
consomme, au repos, qu'une ving-
taine de micro -amperes. Le capteur,
c'est-a-dire la photopile, dont on sait
qu'elle constitue fondamentalement
un generateur de courant, attaque un
convertisseur delivrant, sur sa sortie,

Dans un recent numero de la revue (Electronique
Pratique, no 103, nouvelle serie), nous avons
presents a nos lecteurs, d'un point de vue
essentiellement theorique, les photopiles au
silicium amorphe hydrogens, fabriquees par la
societe francaise Solems.

une tension. Un bistable sort de me -
moire, afin d'enregistrer les varia-
tions d'kat imposees par le proprie-
taire (mise a zero de l'alarme), ou par
le « perturbateur » (application d'une

source de lumiere sur la photopile).
Le basculement de la memoire, dans
le deuxieme cas, valide un oscillateur
A frequence audible, dont la sortie
commande un buzzer.

capteur

alimentation

convertis -

seur I/V

Fig. 1 Synoptique du montage.

memoire oscillateur
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Fig. 2 Schema de principe. Trace du cir-
a 4 cuit imprime et implantation des

elements.

Le schema de detail (fig. 2), montre
que le convertisseur courant -tension
fait appel a un amplificateur opera-
tionnel ICI, dans une configuration
traditionnelle : le courant de la photo -
pile PhP, traversant la resistance de
contre-reaction R2, donne, sur la sor-
tie 6, une tension positive par rapport
a la masse, et que la resistance R1
transmet a l'une des entrees du bista-
ble.
Le montage comporte une « cle » au-
torisant l'inhibition du fonctionne-
ment. Il s'agit, tout simplement, d'un
jack, dont le branchement relie la
base du transistor TI au pole negatif
de l'alimentation. Lorsqu'il en est
ainsi, TI conduit a la saturation, et in-
terdit, en jouant le role de court -cir-
cuit a ses bornes, la charge du
condensateur CI.
Le bistable de mise en memoire des
etats met en jeu deux portes du cir-
cuit integre IC2 (quatre portes C-
MOS dans un meme boitier reference
4001, et que nos lecteurs connaissent
bien). En cas de validation du bista-
ble, sa sortie (broches 3 et 4) passe a
l'etat logique « zero », ce qui bloque
le transistor T2. L'oscillateur consti-
tue des deux autres pones du circuit
IC2 entre alors en action, et corn-
mande le buzzer.
Associe a la resistance RI, le conden-

sateur C1 introduit une constante de
temps voisine de trois secondes, qui
permet a l'utilisateur, lorsqu'il enleve
le jack d'inhibition, de disposer d'un
alai pour refermer l'enceinte a prote-
ger, et mettre ainsi la photopile a
l'abri de la lumiere.

LE CIRCUIT IMPRIME
ET SON CABLAGE

Le constructeur livre, avec son kit, un
petit circuit imprime, dont on trou-
vera le dessin a la figure 3. L'implan-
tation, illustree par la figure 4, se
trouve facilitee par une serigraphie de
reperage des composants. On n'en se-
rait que moins pardonnable de laisser
passer des erreurs de cablage, puisque
l'orientation des transistors (ergot de
reperage de l'emetteur), celle des cir-
cuits imprimes, et la polarite de la
diode et du condensateur chimique,
sont clairement indiquees.

Le coffret, s'il est juge necessaire, sera
librement choisi par le realisateur : la
seule contrainte consiste, evidem-
ment, a laisser l'acces de la lumiere
la photopile. Nous nous permettons
de suggerer l'emploi des boitiers
transparents Heiland, qui ont d'ail-
leurs fait l'objet d'une information
dans nos colonnes, et qui offrent un
logement pour la pile.

LISTE DES COMPOSANTS
Resistances 1/W ± 5 %
Ri : 330 /di (orange, orange, jaune)
R2, R3, R5, R6: 1 MO (marron, noir, vent)
R4: 100 /di (marron, noir, jaune)
R7: 3,3 MO (orange, orange, vert)

Condensateurs
(reperer la polarite indiquee sur le corn-
posant et le circuit)
C : tantale 1µF 16 V
C2: ceramique 10 nF
C3 : tantale 2,2µF 16 V
C4: tantale 0,1 AF 16 V

Semi-conducteurs
/C/ : TLC 271 CP, reperer Pin] sur cir-
cuit
IC2: CD 4001, idem
D : 1N4148, reperer la cathode sur le
circuit
T1, T2: 2N2222, reperer l'ergot de
l'emetteur indique sur le circuit

Divers
Jack miniature ou pont
Cellule Solems type 05/048/106
Buzzer
Pile 9 V

La cellule se soude directement sur les par -
R. RATEAU ties reservees a cet effet.
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S

CHENILLARD
PROGRAMMABLE
Les jeux de lumiere sont restes les montages les
plus prises des amateurs, it y a une quinzaine
d'annees.
Seuls aujourd'hui, les effets speciaux tels que les
chenillards a plusieurs voies programmables
conservent un atout certain, au niveau de leurs
realisations.

i, de plus, l'ensemble se
commercialise sous la
forme d'un kit complet,
nombre d'entre vous se

lanceront dans cette realisation.
Electro-Kit propose a cet effet, sous la
reference JL-19, un chenillard multi-
programme huit voies a 2 048 fonc-
tions grace a l'utilisation d'une me -
moire.

LE SCHEMA DE PRINCIPE

La figure 1 propose le schema de prin-
cipe complet du chenillard, qui se de-
compose pratiquement comme un sy-
noptique.
L'alimentation generale est confiee
un transformateur, suivi d'un pont
redresseur. Un regulateur 7805 per -
met de disposer des 5 V de tension

necessaires au bon fonctionnement
de l'ensemble.
Un classique 4011 fait alors office de
circuit horloge. Le potentiometre ser-
vira a regler la vitesse de defilement
des effets lumineux.
Cette horloge attaque un compteur
binaire a 12 bits du type 4040, des-
tine a l'adressage de la memoire 2716.
Cette demiere, prealablement pro -
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grammee par le fabricant, autorise les
effets speciaux par les differents etats
de ses sorties.
L'interfacage de commande se realise
a l'aide de huit transistors qui agis-
sent sur les triacs de sortie. L'ensem-
ble comporte egalement une diode
LED de controle disposee dans le cir-
cuit collecteur des transistors.

LE MONTAGE

Il est grandement facilite par l'utilisa-
tion de deux circuits imprimes en
verre epoxy, perces et serigraphies,
prets a l'emploi.
La tache de l'amateur se resume a
l'insertion des divers elements
conformement a l'implantation des
elements. La figure 2 precise a titre
indicatif le trace des circuits impri-
mes a l'echelle, et la figure 3 la mise
en place des elements.
Ces derniers seront montes suivant
un ordre précis : resistances, conden-
sateurs, etc., en respectant, comme de
coutume, l'orientation des elements
polarises.
Comme vous pouvez le constater,
l'originalite du montage repose sur
l'emploi de deux circuits imprimes de
petites dimensions destines a confe-
rer a l'ensemble un cote tires compact.
Le petit circuit imprime, monte verti-
calement, supporte les triacs et les
LED de controle. Ramene sur la face
avant, ainsi que le potentiometre, le
montage s'introduira facilement a
l'interieur d'un coffret.
Des chutes de queue de composants
assureront la fixation de ce circuit.
Seule une liaison entre le point A du
circuit A et le point A du circuit B
doit se faire avec un petit bout de fil
isole.

ESSAIS

Avant la mise sous tension, it faudra
controler scrupuleusement les soudu-
res.
On reliera les lampes aux huit sorties
entre LI, L2, L3, etc., et les cosses des
triacs correspondants.
Nous conseillons d'inserer un fusible
entre le secteur et le montage et de
prendre toutes les precautions neces-
saires a ce type de montage directe-
ment relie au reseau de distribution.
A la mise sous tension, le defilement
du programme se visualise sur les
LED alors que le potentiometre fait
varier la vitesse de defilement, plus
vite vers la gauche, morns vite vers la
droite.

--1. REG 74 -

6

71,-
7 9

4011
5 5 11.-

) r) -E 4040 3
4
3 7716
2 15-10 4

C 2
POT

13 , 4.-
23 13-
22 20-
19 18 -15

8-1=
R17

220v

r
0

taio

Shema de principe et traces des
circuits imprimes.

Fig. 1

et 2

Cl

CV

0

LI

LB

TC 1

TC B

Les circuits imprimes sont fournis prets a l'emploi.
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Precispns qu'un coffret non perce et
des accessoires sont egalement dispo-
nibles pour ce kit.
Electro-Kit, 43, avenue de la Resis-
tance, 91330 Yerres. Tel.: (1) 69.49.
30.34.

LISTE DES

COMPOSANTS

RI a R8 : 100 tl (marron, noir, marron)
R9 a R16 : 330 St (orange, orange, mar-
ron)
R17 : 100 kft (marron, noir, jaune)
Pot : 1 AIS2 lineaire

: 220 nF
C2 : 220 µF/16 V
Dl a D4 : 1N4001 ou 1N4004
TI a T8 : BC548 B ou equivalent
Regulateur : 7805
LI)] a LD8 : diodes LED rouges 0 5 mm
IC : 4011
IC2 : 4040
IC3 : 2716 (programmee)
3 supports CI, 9 vis, 9 ecrous, 8 cosses,
1 radiateur
1 transformateur 220 V/12 V, 1,5 VA
2 circuits imprimes

Grace au circuit imprime place perpendi-
culairement, les diodes LED pourront etre
ramenees sur la face avant de l'ensemble.

MDP MDL2 MDL3 (ZOLA MIX5 MOL6 MOL7 MDL:000 00 00 00 00 00 00 00

-4

02209

LA TABLE IY RIENTATION

bien dans son job...
bien dans sa vie

ET VOUS ?

Etes-vous bien dans l'un et bien
dans l'autre ? Si vous pensez
que ce que vous faites ne cor-
respond pas a vos capacites, la
synthese de trois etudes : Gra-
phologie, Astrologie, Numero-
logic, definira votre caractere,
vos aptitudes, et vous propo-
sera la branche d'activite, la

profession ou le métier vous
convenant personnellement.
Demandez la documentation
a:

« LA TABLE
D'ORIENTATION »
18 bis, rue violet
75015 Paris
ou par tel. au 45.75.41.81
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UN MESUREUR
DE DISTANCE
POUR CYCLISTES
Voici revenus les beaux jours qui permettent a nos
amis cyclistes de s'adonner a leur activite. Grace
au montage propose ce mois, it leur sera possible
de connaitre avec precision la distance
effectivement parcourue lors d'une randonnee.

a realisation repose sur
une grande fiabilite de
fonctionnement et se li-
mite a l'utilisation de Le principe

composants tres courants.

I - PRESENTATION

de fonctionnement (fig. 1 et 2)

L'origine de l'information « dis-
tance » est naturellement la prise en
compte de la rotation de l'une des
deux roues de la bicyclette. A cet ef-
fet, un ou deux aimants permanents
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La carte d'affichage Equipee des traditionnels 4033.

Programmation du
nombre diviseur

Fermetures de LS

Mise en forme du signal

Programmation de
La valeur constante

Commande
de Cat f ichage

Km

t
+ 10 H ÷ 10

Division des impulsions

Commande de
incrementation

de la constante

lncrementation
de la constante

Division des impulsions I

Corn ptage

hm

+ 10

Aff ichage

411--

L J
Valeur a f f ichee

Base de temps
des impulsions
d'incrementation

L J
Constante d'incrementation

10 < N < 100

1!CF4033121E.

1398548Y

sont montes dans le plan defini par
les rayons. Ces aimants defilent de-
vant un « ILS » fixe (interrupteur a
lames souples) qui se ferme sous l'ac-
tion des lignes magnetiques emises
par les aimants, a chacun de leur pas-
sage.
Le signal qui en resulte est d'abord
mis en forme, puis la frequence des
impulsions qui en resultent est divi-
see par un nombre programmable N
(10 < N < 99). Toutes les « N » im-
pulsions, un dispositif d'incrementa-
tion prend son depart. Il s'agit en fait
de generer, a ce moment, E impul-
sions de comptage (10 < E 99). Ce
nombre E est egalement programma-
ble et represente en fait des metres li-
neaires. Nous verrons au paragraphe
suivant comment les nombres N et E
peuvent 'etre determines de facon ri-
goureuse.
Les impulsions de comptage subis-
sent alors une division par 100. Il en
resulte donc, a la sortie de cette divi-
sion, des hectometres, qui constituent
le premier chiffre affiche a partir de la
droite. Enfin, deux autres compteurs-
decodeurs permettent d'afficher ega-
lement les kilometres et les dizaines
de kilometres. La capacite maximale
d'affichage est donc de 99,9 km et la

ig Synoptique et principe de mesure.Fet.21
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Alimentation, mise en forme des
Fig. 3 impulsions et commande de l'in-

crementation de la constante.

capacite minimale de 0,1 km, c'est-A-
dire 100 metres.
L'ensemble &ant alimente par pile, le
courant de fonctionnement est limite
a son strict minimum ; l'affichage de-
vient ainsi seulement visible lorsque
l'on appuie sur un bouton-poussoir
prevu a cet effet. Un autre bouton-
poussoir permet la remise a zero du
dispositif de comptage. Au moment
de la fermeture de l'interrupteur de
mise en marche, les compteurs se po-
sitionnent systematiquement sur la
valeur zero.

b) Determination
des parametres numeriques

Il s'agit donc de determiner ici les
nombres Net E afin d'obtenir la meil-
leure precision de la mesure. Le pre-
mier travail consiste a mesurer de fa -
con tres exacte le developpement
d'un tour de roue. Cette operation est
a realiser lorsque le cycliste est assis
sur la selle, de fawn a tenir compte de
l'ecrasement du pneu. En tracant un

repere sur ce dernier, on fera ainsi 5
ou 10 tours de roue et on mesurera la
distance ainsi parcourue. Pour la
suite des explications, it est peut-titre
plus simple de s'appuyer sur l'exem-
ple du developpement mesure par
l'auteur. Ce developpement etait de
2,115 metres. L'auteur ayant opte
pour la mise en place d'un aimant
permanent unique, chaque impulsion
de base correspond donc a une dis-
tance de 2,115 metres. La plus faible
valeur de N &ant de 10, la distance

correspondant a cette valeur est donc
de 21,15. A partir de cette donnee, le
principe consiste maintenant a ajou-
ter a cette valeur celle de 2,115 et de
noter a chaque fois le resultant, en re -
tenant provisoirement ceux qui se
rapprochent le plus d'un nombre en -
tier 10 < E 99.
Avec une calculatrice de poche, cette
operation est relativement rapide,
&ant donne qu'il suffit de placer la
valeur 2,115 en memoire. On obtient
alors les resultats suivants (*) :

Valeurs proches
d'un nombre

entier X

Valeur arrondie
a ce nombre

entier E

Erreur relative (%)
E - X/X x 100

35,955 36 + 0,125 %

38,07 38 - 0,184 %

54,99 55 + 0,018 %

74,025 74 - 0,034 °A)

90,945 91 + 0,060 %

93,06 93 - 0,064 %

(*) On areete les recherches des que X &passe 99.
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On retient ici E = 55 ; c'est la valeur
ou l'erreur relative est la plus faible
(0,018 %), c'est-i-dire que, pour
100 km, l'erreur sera inferieure a 18
metres, ce qui est tout a fait remar-
quable. Pour cette valeur (X = 54,99),
on obtient :

N = 25414- 26.2,115

Ainsi, la maquette decrite dans le pre-
sent exemple sera programmee :

N = 26 E = 55

Si on avait installe deux aimants per-
manents, les calculs resteraient tout a
fait similaires. Dans ce cas, une im-
pulsion de base correspondrait a une
distance de 2,115/2 = 1,0575 metre.
En ajoutant cette valeur a celle qui
correspond a 10 impulsions, et ceci
plusieurs foil de suite comme dans
l'exemple precedent, le lecteur verrait
qu'a un moment donne on arrive a la
valeur X = 92,0025 qui correspond a
N = 92,0025/1,0575 = 87 avec une er-
reur relative inferieure a 0,002 %, ce
qui est tout a fait extraordinaire :
2 metres pour 100 km !
Dans ce cas, la programmation rete-
nue serait N = 87 E = 93.

II - LE FONCTIONNEMENT
ELECTRONIQUE

a) Alimentation (fig. 3)

La source d'energie &ant une pile de
9 V de capacite relativement limitee,
il s'agissait, au niveau de la concep-
tion, de tout mettre en oeuvre pour
obtenir une consommation mini -
male. En particulier, il convenait
d'eliminer toutes les fonctions gour-
mandes en courant telles que l'affi-
chage 7 segments qui serait allume en
permanence. En consequence, pour
obtenir la valeur affichee par les di-
gits, il faudra appuyer sur un bouton-
poussoir specialement prevu a cet ef-
fet. Moyennant cette precaution, la
consommation normale, pour le sim-
ple comptage, reste nettement infe-
rieure au milliampere (0,55 mA tres
exactement). Il en resulte une tres
bonne autonomie de la pile, dont les
durees de fonctionnement totalisees
permettent d'obtenir plusieurs centai-
nes d'heures. L'interrupteur I permet
la mise sous tension du montage, tan-
dis que les capacites C1 et C2 en eli-
minent les parasites eventuels et les
diverses valleites d'accrochage ou
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d'interference avec les oscillations
normalement generees par le disposi-
tif d'incrementation.

b) Mise en forme
des impulsions de base
(fig. 3)

L'ILS est monte dans le circuit de
base du transistor NPN, repere T sur
le schema. Ainsi, lorsque les contacts
sont ouverts, le transistor est sature
cause du courant base-emetteur li-
mite par R1. Il en resulte un potentiel
nul au collecteur. Par contre, lorsque
les contacts de l'ILS sont fermes, la
base de T se trouve directement sou-
mise au « moins » de l'alimentation ;
la jonction base-emetteur est shunt&
et le transistor se bloque. Le potentiel
du collecteur passe a 9 V, et reste
cette valeur tant que l'ILS est ferme.
En definitive, les passages de l'aimant
fixe devant l'ILS se traduisent par des
impulsions positives, aussitot ache-
minees sur l'entree de commande
d'une bascule monostable constituee
par les portes NOR III et IV de ICI.

Comptage et affichage.

Au repos, une telle bascule presente
au niveau de sa sortie (porte III) un
etat bas. La sortie de la pone IV ainsi
que les entrees reunies de la porte III
sont donc a l'etat haut. Les armatures
de C5 etant au meme potentiel, la ca-
pacite se trouve donc entierement &-
char*. Des qu'un etat haut se pre-
sente sur l'entree de commande de la
bascule, la sortie de la porte IV passe
a l'etat bas ; it en est de meme en ce
qui concerne les entrées reunies de la
porte III etant donne que, dans un
premier temps, C5 reagit comme un
court -circuit. La sortie de la porte III
passe donc a l'etat haut. Par la suite,
l'etat haut de commande laisse de
nouveau sa place a un etat bas, mais
rien ne se passe au niveau de la bas-
cule, qui continue de maintenir un
etat haut sur sa sortie.
La capacite C5 se charge progressive-
ment a travers R3 et, lorsque le poten-
tiel de l'armature positive atteint une
valeur d'environ 4,5 V, la porte III
bascule : sa sortie repasse a l'etat bas
tandis que celle de la pone IV passe a
l'etat haut de repos. La capacite C5 se
&charge afin de se trouver prete pour
une sollicitation ulterieure. Il est a
noter qu'une telle bascule delivre sur

sa sortie des impulsions positives de
duree independante de celle presen-
tee sur l'entree de commande. En fait,
cette duree est proportionnelle au
produit R3 x C5. Dans le present
montage, les creneaux delivres se Ca-
racterisent par une longueur de
30 ms. Ces creneaux sont ensuite
achemines sur l'entree d'un trigger de
Schmitt, constitue par les portes
NOR I et II de ICI. Rappelons qu'un
tel montage confere aux impulsions
traitees des fronts montants et des-
cendants bien verticaux. En effet, lors
de la montee ou de la chute du signal
presente sur l'entree du trigger, la re-
sistance R5 introduit une reaction po-
sitive qui accelere le phenomene de
basculement : it en resulte une « ver-
ticalisation » des fronts, ce qui rend le
signal apte a attaquer l'entree
CLOCK d'un compteur.

c) Division des impulsions
de comptage (fig. 3)

Les signaux ainsi traites sont donc
achemines sur l'entree d'un premier
compteur, bien connu de nos lecteurs
puisqu'il s'agit du célèbre CD 4017
dont le brochage et le fonctionnement
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sont rappeles en figure 7. La sortie de
report de IC2 est reliee a l'entree
« Horloge » d'un second compteur du
meme type, IC3. Les sorties decimales
de ces compteurs aboutissent sur des
picots destines a la programmation
du nombre par lequel la frequence
des impulsions doit etre divisee.
Ainsi, dans le cas de I'exemple pre-
sente par la figure 3, lorsque le comp-
teur des dizaines IC3 occupe la posi-
tion S6, et celui des unites IC2 la
position S4, les deux entrees de la-
porte ANDI de IC5 se trouvent simul-
tanement soumises a un etat haut. Il
en resulte un etat haut sur la sortie de
cette porte, qui est aussitot transmis
sur rentree de commande d'une se-
conde bascule monostable constituee
par les pones I et II de IC4. Cette bas-
cule delivre aussitot, a sa sortie, une
breve impulsion positive d'une duree
de l'ordre de la milliseconde, qui as-
sure la remise a zero des deux comp-

teurs IC2 et IC3 par l'intermediaire de
D2. Cette impulsion assure aussi la
commande d'un second phenomene
qui est l'incrementation d'une valeur
constante de comptage, ainsi que
nous le verrons par la suite. Notons
egalement qu'au moment de la mise
sous tension la capacite C13 se charge
a travers R16, si bien qu'au niveau de
la sortie de la porte inverseuse
NOR IV de IC7 on enregistre une
breve impulsion positive qui assure la
remise a zero automatique de tous les
compteurs, et en particulier IC2 et
IC3 (voir fig. 4).
En definitive, et toujours dans le cas
de l'exemple de la figure 3, on enregis-
tre une breve impulsion positive tou-
tes les 64 impulsions de base emanant
de I'ILS, sur la sortie de la bascule
monostable NOR I et II de IC4.

Fig. 6 Oscillogrammes caracteristiques.
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d) Base de temps
pour l'incrementation
de la constante (fig. 4)

Les pones NAND III et IV de IC6
constituent un multivibrateur astable
commande. Tant que l'entree de
commande 9 reste soumise a un etat
bas, la sortie de la pone III presente
un etat haut, et celle de la porte IV un
etat bas : l'oscillateur est en position
de blocage. Par contre, si l'entree de
commande recoit un etat haut, la sor-
tie du multivibrateur passe egalement
A l'etat haut, ce qui a pour effet la
charge de C9 a travers Ri2. Le poten-
tiel de l'armature en liaison avec l'en-
tree 8 &croft progressivement et, des
qu'il atteint la valeur d'environ 4,5 V,
la porte III bascule : sa sortie passe a
l'etat haut, tandis que celle de la
porte IV passe a l'etat bas ; C9 se &-
charge, puis se recharge a contre-sens.
L'armature en liaison avec l'entree
voit son potentiel croitre progressive-
ment pour atteindre a nouveau 4,5 V,
ce qui a pour effet de provoquer le
basculement de la porte III, et ainsi
de suite. On notera que la capacite C9
se charge dans les deux sens ; elle ne
saurait donc etre du type polarise. Par
ailleurs, la periode des oscillations est
uniquement fonction de R12 et de C9.
Dans le cas present, elle est de l'ordre
de 1,5 ms, ce qui correspond a une
frequence de 650 Hz environ. La re-
sistance Ril assure une meilleure fia-
bilite au fonctionnement du multivi-
brateur : on la choisit generalement
10 fois la valeur de R12. Les oscilla-
tions delivrees par le multivibrateur
sont acheminees sur le trigger de Sch-
mitt constitue par la porte AND II de
IC5, toujours dans le but d'obtenir
des creneaux de comptage a fronts
parfaitement verticaux.

e) Commande
de l'incrementation
de la constante (fig. 4)

Les pones AND I et II de IC6 forment
un ensemble de memorisation. A
l'etat de repos, l'entree 1 est forcee
l'etat bas, grace a RD). L'entree 2 est
normalement soumise a un etat haut
issu de la sortie de la porte NOR III
de IC4. La sortie de la porte II pre-
sente donc un etat bas de repos. Aus-
sit& que la bascule monostable
NOR I et II de IC4 delivre sa breve
impulsion positive, cette derniere se
trouve transmise sur l'entree 1 de la
porte AND I de IC6 par l'interme-
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CD 4518 Double compteur BCD

RESET ENABLE CLOCK
V B a4B 03B 028 018 B B

CLOCK ENABLEA
0.1A 03Aa2A Q4A RESET

A A

CD 4081 4 portes AND 6) 2 entrees

+V

El

E2

CD 4011: 4 portes NAND a 2 entrees

El

+V

CD 4017 CompteQr-decodeur decimal

+V RAZ H V R 59 S4 58

55 52 SO 52 56 57 53

+V

4 04 Q3 02 al

0 0 0 0 0

1 0 0 0 1

2 0 0 1 0

3 0 0 1 1

4 0 1 0 0

5 0 1 0 1

6 0 1 1 0

7 0 1 1 1

8 1 0 0 0

9 1 0 0 1

El

0

E 2 1

0

S

0

0 0

0 0

CD 4001 4 portes NOR a 2 entrees

E2

El E2

0 0

0 0

0 0

0

H

S
R

0 1 2 3 4 5 6 7 8 9

1 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 1

10 1 0 0 0 0 0 0 0 0 1

10 0 1 0 0 0 0 0 0 0 1

10 0 0 1 0 00000 1

10 0 0 0 1 0 0 0 0 0 1

10 0 0 00 1 0 0 0 0 0

1 0 0 0 0 00 1 0 0. 0 0

10 0 0 0 0 0 0 1 0 0 0

10 0 0 0 0 0 0 0 1 0 0

100 0 0 0 0 0 0 0 1 0

CD 4033 Compteur-decoaeor BCD 7 segments

+ V CC

tu,
<

F- cbee I

Y y f- Z
R
H. I- f

O 0 1 1-a 0 0 0J J z EL -I Z
- -I 0 >-0 0 CL Z CCZ

CL < CL 2 (1az <
U03<

CLOCK a b c d e I g

0 f 1 1 1 1 1 1 0

1 Jr 0 1 1 0 0 0 0

2 1 1 0 1 1 0 1

3 f 1 1 1 1 0 0 1

4 f 0 1 1 0 0 1 1

5 J 1 0 1 1 0 1 1

6 f 1 0 1 1 1 1 1

7 f 1 1 1 0 0 0 0

8 f 1 1 1 1 1 1 1

9 S 1 1 1 1 0 1 1

diaire de D3. La sortie de la porte
AND II passe aussitot a l'etat haut ;
cet etat haut se trouve maintenu
meme lorsque l'impulsion de com-
mande aura disparu, grace au ver-
rouillage effectue par la diode D4.
Nous verrons au paragraphe suivant
comment cette memorisation cesse.
Pour l'instant, retenons que le multi-
vibrateur astable NAND III et IV de
IC6 est en activite, et que l'on dispose
de ce fait des creneaux de comptage
la sortie du trigger AND II de IC5.

f) Incrementation
de la constante (fig. 4)

Les creneaux de comptage attaquent
l'entree « Horloge » d'un compteur
decimal IC8 dont la sortie de report se
trouve reliee a l'entree de comptage
d'un second compteur 4017, IC9. Sui-
vant le meme principe que celui que
nous avons déjà decrit au paragraphe
consacre a la division des impulsions
en provenance de I'ILS, la bascule
monostable NOR I et II de IC7 deli-
vre une impulsion positive de l'ordre
de 15 ms de duree lorsque les comp-
teurs IC8 et IC9 occupent respective-
ment les positions programmees 4 et
5 (exemple de la figure 4 ou le nombre
a incrementer est 54). A ce moment,
la sortie de la porte AND IV de IC5
ne presente pas tout de suite un etat
haut. En effet, i1 faut pour cela que
l'entree 12 soit soumise egalement
un etat haut. Cette condition est seu-
lement realisee lorsque le creneau
issu du trigger AND II de IC5 est en-
tierement resolu, c'est-A-dire qu'il oc-
cupe un niveau logique nul, grace a
l'inversion apportee par la porte
NOR IV de IC4.

Brochages.

Afficheur 7 segments 6 cathode commune

MAN 78 A - 44 5C
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A ce moment, la sortie de la porte
NOR III de IV,' presente une impul-
sion negative qui desamorce le dispo-
sitif de memorisation AND I et II de
IC6. La sortie de ce dernier passe
ainsi a son etat bas de repos, ce qui a
pour effet d'arreter le fonctionnement
du multivibrateur generateur des os-
cillations de comptage. En definitive,
et pour resumer, on peut noter que
pour chaque impulsion de commande
acheminee au point A du montage :
- on recueille un nombre programme
d'impulsions positives au niveau de
B;
- les compteurs IC8 et IC9 sont remis
a zero pour etre prets a assurer le de-
roulement du cycle suivant.
Remarquons egalement qu'au mo-
ment de la mise sous tension du mon-
tage l'impulsion positive issue de Ia
porte NOR IV de IC7 assure egale-
ment la &memorisation systemati-
que des portes AND I et II de IC6.

g) Division de la frequence
des impulsions d'incrementation
(fig. 5)

Rappelons que ces impulsions corres-
pondent en fait a des metres lineaires,
ainsi que nous l'avons defini au cha-
pitre consacre au principe de fonc-

Aspect du capteur.

Tres pratiques picots a souder.

tionnement. Elles sont acheminees
sur l'entree de comptage d'un double
compteur BCD IC10. Ce dernier, un
CD 4518, comporte deux compteurs
totalement separes. Lorsque l'entree
ENABLE d'un compteur est soumise
a un etat haut, le compteur avance au
rythme des fronts positifs des ere-
neaux presentes sur l'entree CLOCK.
C'est le cas du compteur A.

Si l'entree CLOCK est soumise a un
etat bas et que les impulsions de
comptage arrivent sur l'entree ENA-
BLE, le compteur avance au contraire
au rythme des fronts negatifs. C'est le
cas du compteur B. Cette disposition
est voulue, &ant donne que le passage
de la position « 9 » vers « 0 o en BCD
se traduit par un front negatif sur Ia
sortie D du compteur.
Enfin, et toujours pour la meme rai-
son, la porte NOR III de IC7 produit
encore une inversion, de maniere a
obtenir un front montant au moment
ou le compteur B passe de la position
« 9 » vers la position « 0 ». Le cir-
cuit ICio effectue donc une division
par 100. Recevant des metres sur son
entrée, it restitue donc des hectome-
tres a sa sortie.

h) Comptage
et affichage (fig. 5)

Les compteurs ICI1, IC12 et IC13 sont
en fait des compteurs-decodeurs 7
segments. Its offrent en plus l'avan-
tage de ne necessiter aucune resis-
tance de limitation pour l'alimenta-
tion des segments des afficheurs,
grace a un dispositif interne de regu-
lation de courant.
De plus, un dispositif appele
« BLANKING » permet de ne pas af-
ficher les zeros non significatifs.
Ainsi, la valeur « 003 » apparaitra
sous la forme « 3 >> avec extinction
automatique des deux premiers di-
gits. La valeur « 023 » sera materiali-
see par « 23 », tandis que la valeur
« 000 » se caracterisera par un non-
allumage de tous les afficheurs.
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L'afficheur central a en plus son point
alimente en permanence, &ant donne
que les premiers afficheurs indiquent
les kilometres, et le troisieme les hec-
tometres.
Enfin, et ainsi que nous le disions au
debut de cet article, aucun affichage
ne se produit si on n'appuie pas sur
BP2, pour des raisons d'economie
d'energie. Ce bouton-poussoir permet
de relier les cathodes communes de
tous les segments des afficheurs au
« moins » de l'alimentation. Afin de
diminuer encore davantage la
consommation pendant la lecture,
cinq diodes ont ete inserees dans le
circuit.

Ihp, tAitpui

a) Circuits imprimes (fig. 8)

Its sont au nombre de deux : un pre-
mier, denomme module logique, et
un second destine a l'affichage. Pour
la reproduction, plusieurs methodes
sont possibles. On peut, par exemple,
appliquer directement les elements de
transfert Mecanorma sur la face cui-
vre de l'epoxy. Auparavant, on aura
pris soin de bien degraisser cette face,
par exemple a l'aide d'une poudre a
recurer. Il est egalement possible de
realiser, avec les memes elements de
transfert, un mylar transparent. Ce
dernier sera ensuite pose sur la face
presensibilisee de l'epoxy pour une
exposition aux ultraviolets. L'auteur
rappelle a ce sujet que le rayonne-
ment ultraviolet peut etre remplace
par la seule lumiere emise par une
lampe de 100 W placee a environ
25 cm, pendant une duree de 30 a
35 mn. Apres revelation au bain, la
plaque epoxy sera plongee dans du
perchlorure de fer pour attaque et
gravure. Ensuite, it convient d'effec-
tuer un rincage abondant a l'eau
tiede. Enfin, on percera tous les trous
A l'aide d'un foret de 0,8 mm de dia-
metre. Certains seront a agrandir a 1
ou a 1,3 mm, suivant le diametre des
connexions des composants. De
m'eme, it est bon d'etamer les pistes
pour une meilleure tenue du circuit
imprime.

III - LA REALISATIO

b) Implantation
des composants (fig. 9)

Apres la mise en place des differents
straps de liaison, on soudera d'abord
les diodes, les resistances, les capaci-

000

1:1

COM PTEUR

tes et les transistors. Attention a
l'orientation de certains de ces com-
posants, qui sont polarises. Toute er-
reur a ce niveau peut etre fatale, et

Traces des circuits imprimes a
l'echelle.
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Implantation des elements. Vers module 'affichage
2 34

Pile 9V
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a Boitier T EKO

Embase

Plexiglass
transparent

1'1

Liaison
inter_ modules

Decoupe rectangulaire

4 vis collies
I l'araldite

Module
Affichage

Module Compteur

2 boutons -
poussoirs

I nterrupteur

b Aimant permanent

Vis +
Rondelle
cuvette

( blocage)

Pneu

Rayons

Bakelite
epaisseur 5

Aimant
permanent Aimant

emmanche
dans bakelite

et colle

Details de realisation.

2 i 4 mm

ILS (fixe)

Bakelite
epaisseur 5

c ) Montage de l'ILS

Fil souple
isole

ILS
colle

Fourche

Rayon

Moyeu

compromet dans tous les cas le fonc-
tionnement du montage. En demier
lieu, on procedera a la mise en place
des circuits integres, en faisant egale-
ment bien attention a leur orienta-
tion. De mime, lors des soudures, on
veillera a ne pas trop chauffer ces fra-
giles composants en menageant un
temps de refroidissement suffisant
entre deux soudures consecutives sur
le mime boitier.
II convient egalement de bien veiller
aux polarites de l'alimentation. Un
bon moyen consiste, par exemple, a
adopter le code des couleurs : le rouge
pour le « plus » et le noir pour le
« moins ». Enfin, on n'oubliera pas la
programmation de N et de E en re-
liant les picots prevus a cet effet.

c) Montages (fig. 10)

10 Boitier Teko

Le module logique sera fixe sur le
fond du boitier, tandis que le module
affichage sera monte sur des vis et des
ecrous formant entretoises sur le cou-
vercle. Ces vis peuvent, par exemple,
etre fixees a l'aide de colle de type

Araldite a prise rapide. Dans ce
mime couvercle, une &coupe rectan-
gulaire aura ete pratiquee afin de per-
mettre la lecture des digits. II est ega-
lement conseille de fermer cette
&coupe a l'aide d'un morceau de
plexiglass transparent. L'embase fe-
melle destinee au raccordement avec
l'ILS peut par exemple etre fixee sur
la face arriere. II est preferable d'utili-
ser une embase du type sonorisation ;

Le montage
introduit
a l'interieur
d'un coffret Teko.

elle a l'avantage d'etre isolee par rap-
port a sa fixation, ce qui n'est pas le
cas d'une embase Cinch par exemple.
Enfin, l'interrupteur de mise en mar-
che et les deux boutons-poussoirs
peuvent etre fixes sur la face avant du
boitier.

2° Aimant permanent

L'exemple de la figure 10 est une fixa-
tion possible de l'aimant sur les
rayons de la roue. Rappelons que l'on
peut installer deux aimants diametra-
lement opposes pour un meilleur
equilibrage de la roue. Cette derniere
precaution ne se justifie pratique-
ment pas, &ant donne le peu de
masse que represente un tel aimant.
L'aimant permanent, qui est d'ail-
leurs livre avec l'ILS, a ainsi pu etre
monte dans une plaquette de bakelite
de 4 ou de 5 mm d'epaisseur, et im-
mobilise a l'Araldite. Cette plaquette
a ensuite ete fixee sur les rayons a
l'aide de deux vis et de rondelles
cuvettes.

30 ILS

II a egalement ete monte dans un trou
pratique dans une plaquette de bake-
lite. A l'autre extremite, une entaille
longitudinale a ete pratiquee pour le
montage au niveau de l'extremite de
la fourche avant, par blocage de
l'ecrou de moyeu. II est conseille de
prevoir un jeu de 2 a 4 mm entre ai-
mant et ILS pour un bon fonctionne-
ment.

Robert KNOERR

(Voir liste des composants au dos)
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LISTE DES COMPOSANTS

a) Module « Compteur »

8 straps (3 horizontaux, 5 verticaux)
RI et R2 : 2 x 33 k12 (orange, orange,
orange)
R3 : 100 kg (marron, noir, jaune)
R4: 10 kg (marron, noir, orange)
R5 : 1001,12(marron, noir, jaune)
R6 a RH): 5 x 33 kg (orange, orange,
orange)
R11: 470 kg (jaune, violet, jaune)
R12 : 33 k12 (orange, orange, orange)
R13 : 10 kg (marron, noir, orange)
Ri4 : 100 kSt (marron, noir, jaune)
Ris a Ri8: 4 x 33 kit (orange, orange,
orange)
R19 : 47 kg (jaune, violet, orange)
Di a Do : 6 diodes -signal ON 4148, 1N
914 ou equivalent)

: 100 uF/10 V electrolytique
C2: 0,1 µF Milfeuil
C3 et C4 : 2 x 10 nFMilfeuil

C5 : 0,47 ILF Milfeuil
Co et C7: 2 x 1,5 nFMilfeuil
C8: 47 nFMilfeuil
C9: 22 nFMilfeuil
Cm et C11: 2 x 1,5 nFMilfeuil
C12 : 0,47 pF Milfeuil
C13 : 10µF/10 V electrolytique
T : transistor NPN BC108, 109, 2N 2222
IC1: CD 4001 (4 portes NOR a 2 entrees)
IC2 et IC3 : 2 x CD 4017 (compteur-deco-
deur decimal)
1C4 : CD 4001 (4 portes NOR a 2 entrees)
IC5 : CD 4081 (4 portes AND a 2 entrees)
IC6: CD 4011 (4 portes NAND a 2 en-
trees)
1C7 : CD 4001 (4 portes NOR a 2 entrees)
1C8 et IC9: 2 x CD 4017 (compteur-deco-
deur decimal)
IC : CD 4518 : (double compteur BCD)
42 picots (programmation)

b) Module « Affichage

24 straps (7 horizontaux, 17 verticaux)

R20: 56012 (vert, bleu, marron)
D7 a D11: 5 diodes (IN 4004, 1N 4007)
AF1 a AF3 : 3 afficheurs 7 segments a ca-
thode commune
Cu : 0,47 ALF Milfeuil
IC11 a 1c13 : 3 x CD 4033 (compteur-de-
codeur 7 segments)

c) Divers

Pile 9 V (petit modele 50 x 25 x 15)
Coupleur pour pile
Fils en nappe
I : interrupteur a glissiere
BP1 et BP2 : 2 boutons-poussoirs a
contact travail.
Embase femelle 2 broches (type sono-
branchement HP)
Fiche male correspondante
Fil blinde (1 conducteur + masse)
ILS : interrupteur a lame souple (voir
texte)
1 ou 2 aimants permanents
Coffret Teko o CAB » (134 x 130 x 45)

Les multimetres les plus vendus,
les Fluke de la serie 70.

PON QUE

Ils vous donnent la precision du numerique, PLUS un bargraphe analogique pour

verifier rapidement les maxima, minima et tendances. Ainsi, vous avez plus qu'un simple

MMN pour le memo prix.

 resolution 3200 points
 bargraphe analogique 32 segments a reponse rapide
 changement de gamme automatique
 3 ans de garantie
PLUS

 "Vous touchez, it maintient la mesure" fonction permettant de mesurer sans risque
lorsque l'accessibilite est difficile (77 seulement)

 Choix des gammes manuelles pour les contides *kits (75 et 77)
 Signal sonore de continuite pour la verification rapide des coupures et des courts -

circuits (75 et 77)
 Gaine de protection a usages multiples (77 seulement)

Demandez le tableau de selection

de la gamme.complete des MMN FLUKE.

Ces materiels sont disponibles chez nos distributeurs dont la liste vous sera

envoyee sur simple demande.

Fabrique par le leader mondial des multimetres
analogiques/numeriques.

Aix-en-Provence 42 39.90.30
606, Rue Fourny - Z.I. De Buc - B.P. no. 31-78530 Buc - Lyon 78 09.25.63
Tel.: 39 56.81.31 (lignes groupees) - Telex: 695414 - Rennes 99 53.72.72
Telecopier: 39 56.53.44 Toulouse 61 63.89.38

FLUKE
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APPLICATION des
CMOS et des AOP's
Nous terminerons ce mois-ci la serie d'articles
d'application sur les circuits C.MOS et les
amplificateurs operationnels. Le mois prochain
demarrera une nouvelle serie, parfois entrecoupee
d'idees originates...

OSCILLATEUR
BI-FREQUENCE
SYNCHRONISE (fig. 1)

On utilise une porte NAND C.MOS a
entrées trigger (CD 4093) ! On lui af-
fecte deux reseaux RC. Si on porte
une entrée a « 1 » en positionnant
l'inverseur, le montage equivaut a
l'oscillateur C.MOS a trigger classi-
que. En basculant l'inverseur, on in-
hibera le reseau precedent, et la fit-
quence changera selon le nouveau
reseau RC en service.
Si on desire synchroniser la commu-
tation sur un front du signal de sortie,
on supprimera K1 et on le remplacera
par le montage de synchronisation.

La bascule D inhibera a tour de role
un reseau RC selon la position de K2
et le front de commande choisi. Avec
un circuit CD 4093 et un CD 4013, it
est possible de realiser un double os-
cillateur bifrequence. A noter que K1
ou le module de synchro pourraient
etre remplaces par un circuit logique
de commande, a travers deux diodes
comme pour la bascule D.

BASCULE
MONOSTABLE
(fig. 2)

II vous reste une bascule D, mais vo-
tre montage necessite un monosta-
ble ! Ce serait dommage d'employer

VA

Ye

C C1

1/4 CD4093

R
-SW*

vs bascuiernent selecteur

Fog. 1

Vs

VA

vs

vs

_delais de commutation

f\f\ff\i' ffr

vs r basculement secteur

un circuit integre supplementaire,
alors it fallait trouver une astuce...
(En France, on n'a pas de monosta-
ble, mais des bascules D.)

L'idee est simple. Au front montant,
la bascule D memorise un etat « 1 »,
present sur la sortie Q. Alors C se
charge a travers R et, apres la
constante de temps imposee par RC
et le seuil de l'entree Clr, la bascule
est
redeclenchement aussitot apres. La
relation liant le temps et RC est d'en-
viron : T = 0,7 . R . C, mais elle
pourra varier de la moitie au double,
le seuil de l'entree Clr n'etant pas ga-
ranti !

Les chronogrammes presentent les si-
gnaux rencontres. On notera le de-
clenchement sur front montant uni-
quement, car la bascule declenche sur
ce front ! La sortie Q reste disponible
et sera le complement de la sortie Q.

OSCILLATEUR
PIEZOELECTRIQUE
(fig. 3)

Les transducteurs piezoelectriques
sont desormais tres courants et eco-
nomiques ; seulement, peu de lec-
teurs les utilisent, se demandant com-
ment les commander pour obtenir un
rendement optimum !
Avec un transducteur piezo et un
CD 4011, it est possible de faire un
« beeper ». Ce principe pourra etre
utilise pour generer plusieurs fre-
quences. Le transducteur est alimente
par des signaux carres alternatifs,
d'amplitude crete-crete de 2xVcc.
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Fig. 2

Commode

Fig. 3

C

Fig. 4

Cir
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CD 4011

1M0 220Ko T 10nF

si pas diode D

C

C= 120 nF (a 120 Hz)
F resonance = 600 Hz
U max = 3 V crete crete
1 (1 kHz) = 2,2 mA

inl

<=>

in 2

Piezo

Comme le courant de commande
reste faible, une porte logique permet-
tra d'obtenir ces signaux &phases.
Elle sera precedee d'une porte
d'adaptation pour ne pas perturber
l'etage de commande, puis de l'oscil-'
lateur C.MOS desormais classique.
L'oscillation sera entretenue si la
NAND d'entree est valide, donc si
l'entree est a l'etat logique « 1 »
(+Vcc). On ajustera la frequence pour
eviter de se placer sur celle de reso-
nance du transducteur. L'alimenta-
tion sera de + 3 V et la consommation
de 2,5 mA, mais ces caracteristiques
dependront de celles du transducteur
utilise. Les caracteristiques donnees
titre d'exemple sont celles du modele
utilise par l'auteur.

REMPLACER UN
MULTIPLEXEUR
(fig. 4)

Un multiplexeur simple peut etre
compare a un inverseur dont la posi-
tion est deterrninee par un niveau lo-
gique et dont les signaux d'entree-sor-
tie ne peuvent qu'etre logiques. En
fait, on realise tout simplement cette
fonction par cette equation logique, si
IN1, IN2, S et C sont les signaux mis
en jeu :

S = (C \ . IN ) + (C . IND

Or par les lois de l'algebre de Boole,
c'est equivalent a :

S = ((C\ . IN1)/ . (C . IND\ \

On realise donc ces deux equations a
l'aide de portes logiques elementaires
(AND, NAND, OR, NO). Mais l'em-
ploi de multiplexeurs reste plus aise.
Ce montage permet de comprendre le
fonctionnement d'un multiplexeur

1.

INITIALISATION
(fig. 5)

Ce montage va interesser tous les pas-
sionnes de systemes micro -program-
mes, mais se revelera utile dans d'au-
tres montages en logique sequentielle
cablee (compteurs, bascules...).
A la mise sous tension, C1 et C2 sont
&charges, d'oa un « 0 » en (A) et (C).

330ms

R1

470Ko

Fig. 5

0126s

r , t
rniee sous tension L microcoupure

CD4011 , 74HC 00
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On a donc un « 1 » en (B) et en (D).
C2 se charge plus vite que C1, donc
(C) passe a « 1 » et (D) passe a « 0 ».
(D) repassera a « 1 » quand CI sera
charge et restera a cet etat si aucune
coupure n'intervient dans l'alimenta-
tion. Si une coupure intervient, la
diode &charge instantanement CI
qui genere une impulsion « 0 » d'ini-
tialisation.
Si une impulsion positive est neces-
saire, ce qui est moins courant, it suf-
fira d'inverser le signal (D) par une
porte inverseuse. Les chronogrammes
temoignent des resultats.

BASCULE
SENSITIVE
(fig. 6)

Cette bascule changera d'etat a cha-
que contact de la touche sensitive.
Les deux portes C.MOS forment un
montage trigger (detecteur de seuils).

R1 10Kn R2 10Mn

C1

R3 10Mn

C1

33nF
CD4011, 74 HCOO

230ms
en contact

V

Fig. 6

220Kn

IC1: 034017

1C2: 034069

9V
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SO
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S 2

S3_,.,Ck

S 4

Clk S 5

S

5V S 7

S8

S9

-.
4

Clr Clk

_FL5 Clken CO S9 S4 S8

11113131101311 -El
S5 S1 SO S2 S6 S7 S3

100Kn a 1Mn

ii
-e124714(046--09}-)00--0

Del

l< 1mA
09

l<2,6mA
15§

Ca _ 4,7nF

CD 4017

Fig. 7

R4C1 initialise (A) a « 0 », donc (B)
« 1 » et (D) a « 0 » a la mise sous ten-
sion. C1 se charge (230 ms) a « 1 » et
(C) passe a « 1». Si on touche le
contact sensitif, on applique un etat
« 1 » au trigger, et (B) passe alors
« 0 ». Si on relache le contact avant la
&charge de C1 sous le seuil du trig-
ger, le trigger reste dans sa position,
telle une bascule. Un second contact
effectuera l'action inverse. A noter
que si le doigt est maintenu sur la tou-
che sensitive, on obtiendra en sortie
un signal rectangulaire de frequence
2 Hz environ. R3C1 fixe la constante
de temps anti-rebond.

COMMUTATEUR
N POSITIONS SENSITIF
a INTEGRE. (fig. 7)

Avec un CD 4017 et quelques portes
inverseuses, on realise simplement un
commutateur 2 a 9 positions, a com-
mande sensitive. Le CD 4017 est un
compteur decimal A sorties decodees,
avec comptage sur chaque front mon-
tant d'horloge (Clk) si Clken\ vaut
« 0 ». Sa remise a zero se fait sur un
etat « 1 » en [Clr], ce qui se produit
la mise sous tension par le circuit
220 k - 0,1 µF. Un astable C.MOS ac-
tive en permanence l'entree clock. Le
comptage ne s'effectuera que si Cl-
ken\ passe a « 0 ». La resistance de
100 k polarise cette entree a « 1 » en

l'absence de contact. La sortie 0 est
donc active eta « 1 ». On peut lui ad-
joindre un buffer et une DEL temoin
comme pour la sortie 9. Si on touche
le contact de la sortie 9 par exemple,
celle-ci &ant a « 0 », on valide Clken\
et le compteur s'incremente au
rythme de l'astable. Quand la sortie 9
passe a « 1 », Clken\ est a nouveau
inhibee, et le reste jusqu'au contact
d'une autre touche sensitive, donc la
validation d'une autre sortie !
On notera qu'une seule sortie sera ac-
tive a la fois, qu'on la selectionnera
en passant par une validation breve
des autres sorties et qu'on pourra
consommer 1 mA max. a l'etat « 1 ».
Si on desire une visu sur diode DEL,
on intercalera un buffer inverseur
(CD 4040, CD 4069...) comme sur la
sortie 9. Ce buffer permettra de plus
de disposer d'une sortie complemen-
t& sur laquelle on pourra tirer un
courant max. de 2,6 mA a l'etat « 0 ».
L'alimentation pourra se faire de 5 a
15 V. On pourra ajuster R et C pour
la vitesse de commutation desiree.

MULTIMETRE
SIMPLE (fig. 8)

Ce multimetre analogique sera le
complement ideal d'un galvanometre
qui trainerait au fond d'un tiroir. Si -
non, on pourra remplacer ce demier
par un voltmetre digital (ICL 7106-7)
muni d'un attenuateur pour permet-
tre la mesure dans la plage ± 6 V.
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AMPLIFICATEUR
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900Ko
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Pos7 cal

12,5 W (fig. 10)

Apres le preamplificateur, l'amplifi-
cateur. Son schema reste classique :
un amplificateur operationnel, mon-
tage non-inverseur de gain determine
par R1 et R2, mais a sortie amplifiee
par un &age classe AB. Les compo-
sants MLC 1304 sont des generateurs
de courant constant, remplaces le cas
echeant (disponibilite) par le schema
equivalent ou une simple resistance
de valeur correcte. Le MPS-Al2 est
monte en Zener, et on ajustera l'ajus-
table de 10 k pour obtenir le debut de
conduction des transistors de puis-
sance (reglage de distorsion de croise-
ment). Ces trois transistors seront
montes sur le meme radiateur pour
permettre une regulation en tempera-
ture (blocage des transistors de puis-
sance si surchauffe !).
Avec une alimentation de ± 15 V, on
a pu relever une puissance de 12,5 W

Un seul ampli operationnel permettra
la mesure de tensions ou courants
continus. Le zero de l'ampli-op sera
retouche par l'ajustable d'offset, et les
entrées seront protegees par deux dio-
des a faible courant de fuite
(1N3595), montees tete-beche. Dans
les calibres tension (0, 1, 2, 3), l'am-
pli-op est monte en amplificateur
non-inverseur de gain 10. La tension
d'entree est attenuee selon le calibre
choisi. Dans les calibres courants (4,
5, 6, 7), l'ampli-op est monte en
conversion courant -tension. On no-
tera la polarite des entrees I+ et I-,
car ce montage est inverseur. Si les
calibres courants semblent mal adap-
tes a vos besoins, it suffira de recalcu-
ler les resistances. L'alimentation sera
necessairement double et confiee
deux piles de 9 V, la consommation
du montage restant faible, ce qui au-
torise une autonomie d'utilisation.

PREAMPLIFICATEUR
(fig. 9)

Ce montage permet le reglage du ni-
veau des graves, des aigus et du vo-
lume. En stereo, un seul circuit sera
necessaire, un quadruple ampli-op tel
le LM 324, ou mieux, le TL 074.
On isole la composante continue du
signal d'entree pour attaquer un mon-
tage non-inverseur. Son gain en
continu est de 1 (68 ALF (=) R infinie),
mais, en altematif, it sera au maxi-

220Ko

1F

47pF

47Kn

1/2 T L074

LM324 100n

1000 balance aj.

7 68,,F

galn

4,7K0
graves

10Ko 100Ko 10Ko

33r 330F

3,3Ko

NMM
1001(n

Aigus

0

Fig. 9

mum de 2 200. Il variera selon la fre-
quence par l'action des diverses capa-
cites qui effectueront les cassures
dans la bande passante. En retou-
chant ces elements, vous pourrez
adapter votre montage ties precise-
ment. L'ajustable permettra d'obtenir
la symetrie dans le cas d'une realisa-
tion stereo. C'est un ajustage de ba-
lance, fonction jug& secondaire par
l'auteur. Un potentiometre permet
d'attenuer le signal, qui transitera par
un etage Baxandall classique, mais
monte en contre-reaction sur un se-
cond ampli-op. Cela permet de belie-
ficier d'une faible resistance de sortie
et de meilleures performances.

sous 4 Sl avec une distorsion de 1 %.
Le montage equivalent pour les
MLC 1304 limite un peu plus la ten-
sion max de sortie, et donc la puis-
sance. On choisira donc la Zener mi-
nimum, et R1 sera calculee pour la
polariser correctement.

COMMANDE D'UN
TRANSDUCTEUR
PIEZOELECTRIQUE
(fig. 11)

On peut aussi commander un trans-
ducteur piezoelectrique avec des am-
pli-op's. Comme le signal doit etre al -
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Apr** sur le radiateur
des deux transistors de puissance

2N2222,
BC 148

1. Vz _0,6
R

ternatif aux bornes du transducteur,
une de ses connections sera reliee a
un ampli-suiveur et l'autre a un am-
pli-inverseur de gain unitaire. Avec
un signal de 3 Vcr.-cr., on pourra at-
taquer directement ce montage. On
lui adjoint alors un preampli de gain
determine par R1 et R2. Un potentio-
metre permettra le reglage du niveau.
Au repos, ii y a 0 V aux bornes du
transducteur.
La meme figure presente une variante
ne necessitant que deux ampli-op's.
Dans ce cas, les resistances seront de-
terminees selon l'amplitude du signal
d'entree, pour obtenir la commande

1N4001

1N4001

220,,F

T1 1

>I
220,, F

79 L12

78 L12

T10,, F
tamale

16V

10,,F

16V
tamale

Ve

10Kn

12V

R1 150Kn (e_)
ANNAA AOP

10Ko
(e«)

R2

row

K1 (2) o

10V

osalo
00

0

(1) mesure boucle termee (Gain. 10)

R3 100Kn (2) mesure boucle ouverte (Gain> 100000)

R4 4,7o
4MW-

Fig. 12

Fig. 11

optimale du transducteur. La bande
passante du signal transmis dependra
de celle du transducteur utilise.

TEST
D'UN AMPLIFICATEUR
OPERATIONNEL (fig. 12)

Ce montage tres simple permettra de
tester deux caracteristiques d'un am-
plificateur operationnel, si vous dis-
posez d'un oscilloscope. Ce demier
permettra de visualiser la caracteristi-
que Vs = f (Ye), Vs &ant injecte en Y
et V, en X. On obtiendra le graphe Ca-
racteristique en faisant varier Ve al -
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Fig. 13

ternativement. Le signal sinusolda
issu du transfo est attenue a 1,2 V
crete par R1 et R2, K1 &ant en posi-
tion (1), on releve Vs en boucle fer-
!nee, variant de -Vssat a +Vssat. En po-
sition (2), Pattenuation pork le signal
a 380 AV pour la mesure en boucle
ouverte, le gain etant tits Neve dans
ce cas. La aussi, Vs variera de -Vssat
+Vssat. Le signal alternatif est redresse
en demi-alternance pour ether les
tensions d'alimentations de Pam-
pli-op, +/- 12 V, apres filtrage et re-
gulation. Lors du montage, it

conviendra d'eloigner le transforma-
teur, vu l'amplitude des signaux en
boucle ouverte !

AMPLIFICATEUR
STEREO POUR

WALKMAN (BALADEUR)
(fig. 13)

Avec un petit circuit integre 14 bro-
it est possible de realiser

un amplificateur de faible puissance
pour un cofit modique ! Un LM 324
ou TL 074 sera utilise, car it inclut
quatre ampli-op's dans son boitier.
Les voies &ant identiques, on ne s'in-
teressera qu'a une voie. La structure
est celle d'un amplificateur en H. Un

0

Fig. 14

T

- 7

7,, 0,7 R1C1

ampli-op est monte en suiveur et l'au-
tre en inverseur, et leurs gains sont
determines par le rapport R2/R
L'amplitude aux bornes de Pecouteur
sera ainsi doublee (opposition de
phase) et la puissance quadruplee.
Pour des ecouteurs tels ceux de walk -
man, l'impedance &ant de 32 12 mini-
mum, les ampli-op's n'ont pas besoin
d'amplification en courant et la dissi-
pation en puissance reste dans les li-
mites de celles preconisees par le
constructeur. L'alimentation pourra
ne pas etre symetrique par une crea-
tion de masse virtuelle fictive. On
pourra eventuellement preceder Pen -
tree d'un circuit RC d'isolement de la
composante continue !

MONOSTABLE
INITIALISE A LA
MISE SOUS TENSION
(fig. 14)

Les monostables C.MOS etudies peu-
vent Other une impulsion genante a
la mise sous tension. Apres refiexion,
l'auteur a trouve un remade dans le
cas du monostable qui Pinteressait,
celui a portes NAND's. Il suffit de
mettre un circuit integrateur sur l'en-
tree inutilisee de la seconde pone
NAND. A la mise sous tension, C1 est
&charge, l'etat logique est « 0 » et la
sortie du monostable vaut « 1 », Petat
de repos. C1 se charge et n'intervient
plus une fois le seuil de la porte &-
passé. On notera que le signal d'en-
tree n'a pas d'action sur la sortie pen-
dant l'initialisation.

CONCLUSION
NON DEFINITIVE...

Chers lecteurs, it va falloir clore ici
ces notes d'applications dont vous
raffolez. Mais, ne soyez pas tristes !
Vous retrouverez une nouvelle serie
(eteignez votre poste TV !) des le pro -
chain numero...
Si vous, lecteurs, avez decouvert des
applications tout aussi originales et
simples, mettant en oeuvre des ampli-
op's ou des circuits logiques C.MOS
simples, l'auteur est dispose a les re -
grouper pour en faire beneficier les
autres lecteurs ! Adressez-les-lui dans
ce cas a la revue, sous forme de
schema et du titre uniquement.

P. WALLERICH
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UNE SONNERIE
A DOUBLE USAGE
Les postes telephoniques actuels se font de plus en
plus fonctionnels et presentent des possibilites
nouvelles fort interessantes : clavier a touches,
memoires, haut-parleur incorpore. Leurs
sonneries sont egalement plus melodieuses, mais
aussi helas ! plus discretes ; si discretes meme que
l'on ne les entend plus d'un bout a l'autre d'un
appartement.

e montage decrit ci-
apres va donc combler
cette lacune, en vous
permettant de realiser

une sonnerie additionnelle. Et pour
faire d'une pierre deux coups, ce dis-
positif vous servira egalement de ca-
rillon pour votre porte d'entree (tona-

lite plus aigue dans ce deuxieme cas).
Un synoptique est donne a la figure 1.
Notre sonnerie est en fait composee
de deux oscillateurs, l'un a tits basse
frequence, l'autre a frequence audi-
ble, le premier « hachant » le second.
Au repos, ces deux oscillateurs ne
fonctionnent pas. La presence d'un si-

gnal issu de l'une ou l'autre des deux
sources (porte d'entree ou sonnerie
du telephone) provoque la mise en
fonctionnement des deux oscillateurs,
et par la meme remission d'une tona-
lite sonore, tonalite qui sera plus ou
moins grave suivant la source qui a
ete activee. Le signal obtenu sera en -
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suite amplifie, puis applique a un pe-
tit haut-parleur. Une alimentation
secteur complete ('ensemble.

I - LE FONCTIONNEMENT
ELECTRONIQUE

Examinons dans le detail le schema
de la figure 2. Au repos, les trois
points A, B, C sont a un niveau haut
grace aux resistances R1, R2 et R 1 0, et
grace au transistor T1 qui est bloque
(sa base est a un niveau bas, le cou-
rant collecteur est pratiquement nul).

Le multivibrateur construit autour
des portes NOR I et II ne fonctionne
donc pas. II presente alors, sur sa sor-
tie 4, un niveau logique haut perma-
nent. Les sorties des portes NOR III
et IV se trouvent a l'etat bas et blo-
quent le fonctionnement des deux
transistors T2 et T3. II ne circule au-
cun courant dans les resistances R7
ou 128 : l'oscillateur contenu dans le
circuit integre B ne peut donc pas
fonctionner.
Voyons maintenant ce qui va se pas-
ser dans le cas le plus simple, c'est-a-
dire lorsque l'on sonne a votre porte

d'entree. Le fait d'appuyer sur le
poussoir P provoque la mise a l'etat
bas, non seulement du point C, mais
aussi du point A (le point B conserve
cependant son etat haut, T1 etant tou-
jours bloque). Le multivibrateur
construit autour des portes NOR en-
tre en oscillation et delivre a sa sortie
des creneaux symetriques dont la fit-
quence est proportionnelle a R4 et
C1 et C2. Avec les valeurs choisies, on
obtient une frequence tres basse, de
l'ordre de 1,5 Hz. Le fonctionnement
d'un tel multivibrateur repose en fait
sur le principe des charges puis des
&charges a « contresens » de CI et
C2. Compte tenu de son mode de
fonctionnement, cette capacite ne
saurait donc etre du type polarise.
Avec le branchement adopte dans ce
schema (condensateurs en serie et
tete-beche), ('ensemble Cl et C2 est
equivalent a un condensateur unique
de 1,1 ALF non polarise. La valeur de
R3 n'intervient pas pour le calcul de
la frequence d'oscillation, mais elle
apporte davantage de stabilite.
Les creneaux ainsi generes sont en -
suite appliqués aux bornes 9 et 12 des

Fig. 2 Schema de principe.
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portes NOR III et IV. Dans le cas pre-
sent, seule la porte IV laissera transi-
ter ces signaux (en les inversant toute-
fois). Pour chaque etat haut sur la
sortie, le transistor T3 se sature en
presentant sur son emetteur un po-
tentiel egal a celui de l'alimentation.
Il en resulte l'entree en oscillation du
circuit integre B. La periode du signal
est proportionnelle au produit (R8 +
2 . R9) x C3.
En conclusion, on obtient sur la bro-
che 3 un signal audible de frequence
1 630 Hz « hache » au rythme impose
par le multivibrateur construit autour
des portes NOR.
Examinons maintenant ce qui peut se
passer dans le cas d'un appel telepho-
nique. A l'etat de repos, une ligne te-
lephonique presente un potentiel
continu d'environ 48 V. Lorsqu'un
correspondant vous appelle, le central
telephonique dont vous dependez
geographiquement genere une tension
alternative superposee au 48 V
continu (voir fig. 3). C'est elle qui va
actionner la sonnerie de votre poste
telephonique.
Dans le cas de notre montage, cette
Fig. 4
et 5

Trace du circuit imprime et im-
plantation des elements.
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tension alternative va etre appliquee
au condensateur C7 et au port forme
par les diodes D3 a D6. Le signal re-
dresse obtenu est ensuite dirige vers
la diode electroluminescente conte-

nue dans le photocoupleur. Le resul-
tat est simple. En ('absence de sonne-
rie, cette LED est eteinte, et it ne
circule aucun courant dans le photo -
transistor. En presence d'un signal de

sonnerie, cette LED s'illumine et pro -
vogue la conduction du phototransis-
tor. Avec la constante de temps adop-
t& pour le reseau R12 -C6, les salves
issues de la sonnerie sont transfor-
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Gros plan sur le pont redresseur BY 164.

mees en creneaux reguliers. En defini-
tive, on peut recueillir, sur la base du
transistor T1, soit un niveau bas, soit
un niveau logique haut pendant la
sonnerie.
En presence d'un appel, le niveau 1
present sur la base va provoquer la sa-
turation de Ti, et donc autoriser le
passage d'un courant dans les resis-
tances R 1 et R2 et dans la diode D 1.
Les points A et B sont maintenant
l'etat zero.
Nos lecteurs comprendront aisement
ce qui va se passer dans ce cas, le pro-
cessus &ant pratiquement identique a
celui decrit precedemment. Mais at-
tention ! c'est maintenant le transis-
tor Tz qui est implique, et c'est lui qui
provoquera le fonctionnement de
l'oscillateur B. La periode du signal
sera proportionnelle au produit (R7 +
2 . R9) X C3.
En choisissant des valeurs differentes
pour R7 et pour Rg, on obtiendra
dans les deux cas des sons de tonalites
differentes, ce qui permettra une dif-
ferenciation tits aisee de la part de la
maitresse de maison : le son le plus
aigu correspondant a l'annonce d'un
visiteur, le plus grave signalant un ap-
pel telephonique.
L'ampli BF est particulierement sim-
piffle : T4 est polarise par les resistan-
ces R15 et R16. Il est monte en emet-
teur commun, ce qui nous garantit un
gain en courant important. La puis-
sance sonore est cependant limit&
par R17 pour proteger le transistor et
le haut-parleur contre un courant trop
important.
L'alimentation : l'energie necessaire
sera foumie par le secteur 220 V. A
cet effet, un transformateur abaisse la

tension de ce dernier a 12 V. Cette
tension alternative disponible au se-
condaire est redress& par un pont de
diodes, tandis que la capacite Cg as-
sure un premier filtrage. La base du
transistor NPN T5 a son potentiel
maintenu a une valeur de reference
de l'ordre de 9,1 V grace a la zener D,
et au courant circulant dans R18. Il re -
suite, au niveau de l'emetteur de T5,
une tension continue et regulee
8,4 V dont les capacites C9 et C10 as-
surent un ultime filtrage.

II - REALISATION

Le circuit

Il a ete realise sur une plaque en verre
epoxy de 10 x 11,5 cm. Son dessin est
donne a la figure 4. Avant d'en com-
mencer la realisation, nous vous
conseillons de vous procurer tour les
composants, car vous n'etes pas stir
de trouver les memes modeles que sur
notre maquette.
Toutes les connexions sont faites
l'aide de pastilles de 0 2,54 mm et de
la bande ayant une largeur de
0,8 mm. Pour les liaisons avec les cir-
cuits integres, it sera bon d'utiliser
des pastilles speciales ayant un ecarte-
ment entre elles de 2,54 mm.
La plaque sera ensuite attaquee au
perchlorure, puis nettoyee. Nous n'in-
sisterons pas davantage, toutes ces
pratiques ayant déjà fait l'objet d'arti-
des &tallies.

Le cablage (fig. 5)

Tous les composants &ant reports
par un numero, it suffit de se reporter
a la nomenclature pour avoir leur va-

leur. Souder en premier lieu les deux
straps de liaison. Bien veiller
l'orientation des condensateurs
chimiques, des diodes, des transistors
et des circuits integres. Ne pas hesiter
a employer des supports pour ces der-
niers.

La mise en coffret

Nous vous conseillons d'utiliser le
meme coffret que celui de notre ma-
quette. Nous ne donnons pas de plan
de percage, &ant donne la simplicite
du travail a effectuer : trois trous 0
10 mm sur la face arriere pour les
passe-fils, une trentaine de trous 0
3 mm sur le dessus pour le haut-par-
leur. Les quelques photos ci-jointes
vous eclaireront plus que de longues
explications. Le circuit imprime sera
simplement fixe par quatre vis sur les
colonnettes prevues a cet effet dans le
fond du boitier.

Le boitier se raccordera a l'aide d'une
prise a gigogne ».

Raccordement

Cette sonnerie sera simplement bran-
ch& en parallele, sur les fils d'arrivee
de la ligne telephonique (broches 1 et
3). Nous vous suggerons cependant
d'utiliser une prise gigogne qui s'in-
tercalera entre la prise murale et la
prise du poste. Nous vous rappelons
que tout branchement sur le reseau
public est en principe interdit. Pour
pouvoir utiliser ce dispositif, vous de-
vrez d'abord demander l'autorisa-
tion, et le faire homologuer par les
services competents des P.T.T. Par
contre, rien ne vous interdit de le
faire fonctionner sur un reseau prive.
Remarque : la valeur de la resistance
R12 pourra etre augment& dans le cas
oil des bruits de commutations persis-
teraient (on pourra essayer jusqu'a 10
ou 15 foil sa valeur).

P. GASSER
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LISTE
DES COMPOSANTS

Resistances (1/4 ou 1/2 W)

RI : 33 kg (orange, orange, orange)
R2 : 100 kSl (marron, noir, jaune)
R3 : 1 MO (marron, noir, vent)
R4 : 200 kil (rouge, rouge, jaune)
R5, R6 : 15 k12 (marron, vert, orange)
R7 : 33 112 (orange, orange, orange)
R8 : 10 k12 (marron, noir, orange)
R9 : 15 kft (marron, vert, orange)
Rio : 100 ki2 (marron, noir, jaune)
RII : 330 kft (orange, orange, jaune)
R12 : 15 kS2 (marron, vert, orange) voir
texte
Rj3 : 68 k11 (bleu, gris, orange)
Rio : 8,2 1,12 (gris, rouge, rouge)
R15 : 3,3 k12 (orange, orange, rouge)
R16 : 1 162 (marron, noir, rouge)
R17 : 75 (violet, vent, noir)
R18 : 560 S2 (vert, bleu, marron)

Condensateurs

CI, C2 : 2,2 }IF, 16 V tantale
C3 : 22 nF
C4 : 22 nF
Cs : 6,8 ALF, 16 V tantale
C6: 11.4F, 16 V tantale
C7: 0,47µF, 200 V
C8 : 470 ALF, 25 V chimique
C9: 100µF, 16 V chimique
Cio : 220 nF

Semi-conducteurs

TI, T2, T3, T5: transistors 2N 1711,
2N 2219 ou 2N 2222

: transistor 2N 2905
DI, D2 : diodes IN 914, IN 4148
D3 k D6 : IN 4005
Pont de diodes BY 164 ou autre
D, : Zener 9,1 V

Circuits integres

A: CD 4001
B: NE 555
C : photocoupleur 4N 33 (ou MCA 230,
HI 1B1 ou TIL 113)

Divers

Epoxy : 1 plaque 11,5 x 10 cm
Boitier Teko serie CAB modele 011
Haut-parleur miniature 8 0
Transformateur 12 V, 3 VA
1 support pour C.I. : 2 x 7 broches
1 support pour CL : 2 x 4 broches
1 support pour C.I. : 2 x 3 broches
3 passe-fils
1 prise telephonique gigogne
1 prise secteur
Vis, fils...

FESTIVAL
INTERNATIONAL
SON ET

IMAGE VIDEO

e 29e Festival interna-
tional Son et Image vi-
deo s'est tenu, du 8 au
15 mars 1987, au Palais

du C.N.I.T., a Paris La Defense.

Preside par M. Raymond Eberhardt,
it s'est deroule dans le cadre de la Ille
Semaine francaise de la communica-
tion audiovisuelle qui, placee sous la
presidence de M. Marcel Jullian, as-
sociait :

- le Festival international Son et
Image video ;
- la rue des Ecoles, formations et me-
tiers de l'electronique et de l'audiovi-
suel ;
- Mediavec, IIe marche de la com-
munication audiovisuelle ;
- Parigraph, Ille salon parisien du
traitement de la synthese d'image .

La semaine a ete inauguree par
M. Jacques Chirac, Premier ministre,
accompagne de M. Francois Leotard,
ministre de la Culture et de la Com-
munication, M. Alain Madelin, mi-
nistre de l'Industrie, des P. & T. et du
Tourisme, et de M. Gerard Longuet,
ministre delegue charge des P. & T.
Elle a recu la visite de M. Jacques Va-
lade, ministre delegue aupres du mi-
nistre de l'Education nationale,
chargé de la Recherche et de l'Ensei-
gnement superieur.

Occupant une surface totale de
45 000 m2, le Festival regroupait 355
exposants francais et &rangers de 22
pays, presentant aux visiteurs, en
fonctionnement et en vraie grandeur,
l'ensemble des materiels, systemes,
programmes et services audiovisuels
grand public dans le domaine du son
et de l'image.

Le nombre total des entrees s'est
&eve a 183 990.

TELEVISEUR

MINIATURE

a societe Reinalec, deja
connue pour la vente
d'un petit ordinateur
de poche PD 100 du

format d'une carte de credit et d'un
repertoire telephonique automatique
UD 120, propose desormais un recep-
teur de television.
CDP 800, tel est le nom de bapteme
de ce recepteur de television noir et
blanc de petites dimensions et multi -
standard (NTSC/PAL/Secam).

Caracteristiques

Dimensions : (1) 120, (h) 145, (p)
164 mm.
Ce petit televiseur, d'un tres beau de-
sign et d'une parfaite definition, est
transportable partout.
Alimentation 220 V-12 V par adapta-
teur (foumi) ou directement sur l'al-
lume-cigares de votre vehicule (12 V).
Caracteristiques techniques : &ran
12 cm, NTSC/PAL/Secam.
Controles : stabilite verticale, lumi-
nosite et contraste.
Antenne telescopique et prise an-
tenne exterieure.
Prise jack 3,5 mm pour ecouteur in-
dividuel.
Poignee escamotable permettant de
fixer l'appareil.
Couleurs disponibles : noir, blanc,
rouge.
Poids : 1,2 kg.
Garantie 1 an.
REINALEC, B.P. 525, 75528 Paris
Cedex 11.
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CONNAITRE ET COMPRENDRE

LES CIRCUITS INTEGRES
Nous restons dans le domaine des bascules ; celle
que nous examinons dans cette fiche est
extremement courante : it s'agit de la bascule dite
J -K, maitre-esclave bistable.

I - CARACTERISTIQUES
GENERALES

Le boitier contient deux bascules to-
talement independantes, comportant
chacune 5 entrées et 2 sorties. Le
changement d'etat de la bascule peut
se realiser de fawn synchrone avec un
signal achemine sur une entree
CLOCK, ou de facon asynchrone.
Alimentation : 3 a 18 volts.
Frequence maximale des change-
ments d'etat sous 10 V : 16 MHz.
Courant disponible sur les sorties li-
mite a quelques milliamperes sous
une alimentation de 10 V.

II - BROCHAGE

Le circuit se presente sous la forme
d'un boitier rectangulaire comportant
16 broches de raccordement « dual in
line » (2 rangees de 8).
La broche no 16 est reservee au
« plus » alimentation, tandis que la
broche no 8 est a relier au « moins ».

RESET I

01 01 CLOCKt K1 J1 SET 1

K2 12 SET2
RESET 2

Fig. 1

Chaque bascule comporte 5 entrees :
- 2 entrées J et K destinees au
controle interne du fonctionnement
de la bascule en mode synchrone ;
- 2 entrées RESET et SET permet-
tant le fonctionnement de la bascule
en mode asynchrone ;
- 1 entrée « CLOCK » declenchant
l'ordre de basculement en mode syn-
chrone.

Chaque bascule comprend egalement
2 sorties :
- une sortie Q ;
- une sortie Q, presentant generale-
ment un etat logique oppose a celui
de Q.

Ill - FONCTIONNEMENT

Le mode de fonctionnement le plus
couramment employe est le type syn-
chrone. Dans ce cas, les entrees SET
et RESET sont simultanement reliees
a un etat bas. Le changement d'etat
de la bascule se produit uniquement,
sous certaines conditions, au moment
de la transition de l'etat logique sur
l'entree « CLOCK » de 0 vers 1, c'est-
a-dire au moment du front ascendant.
- Lorsque l'etat initial de Q est bas,
cette sortie ne passe a l'etat haut que
si l'entree J est soumise a un etat
haut ; l'etat auquel est soumis K n'a
aucune incidence dans ce cas de fi-
gure. Si l'entree J est soumise a un
etat bas, la bascule reste inerte et Q
reste sur 0.
- Lorsque l'etat initial de Q est haut,
cette sortie ne passe a l'etat bas que si
l'entree K est soumise a un etat haut ;
dans ce cas de figure, le niveau appli-
qué a J n'a aucune incidence. Si l'en-

Fig. 3

ETAT INITIAL A

C L

ETAT SUIVANT

ENTREES SORTIE SORTIES

J K S R 0 0 0

1

X

0

X

X

X

X

X

X

0

X

1

X

X

X

X

0

0

0

0

0

1

0

1

0

0

0

0

0

0

1

1

0

1

0

1

X

X

X

X

-/--/-
--/---.../-
--\..-

X

X

X

1

1

0

0

1

0

1

0

0

1

1

0

1

1

Ne change pas

 Changement de niveau
X Etat indifferent
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tree K est soumise a un etat bas, la
bascule ne reagit pas au signal de
transition et Q reste a l'etat haut.
Bien entendu, dans les cas evoques ci-
dessus, la sortie Q presente toujours
un etat oppose a celui disponible sur
la sortie Q.
Quels que soient les niveaux presen-
tes sur K et K, it ne se produit aucun
basculement pour un front descen-
dant presente sur l'entree
« CLOCK ».
Mais les etats des sorties Q et Q peu-
vent egalement se modifier a tout mo-
ment, et independamment d'un si-
gnal transitionnel sur CLOCK, grace
aux entrees SET et RESET : c'est le
mode de fonctionnement asynchrone.
Ce dernier est prioritaire sur les com-
mandes J et K. Les regles suivantes
sont donc valables quels que soient
les niveaux des entrées J et K.
Lorsque l'on soumet l'entree S a un
&tat haut (R restant a l'etat bas), la
sortie Q prend immediatement l'etat
haut et l'etat bas.
Enfin, si l'on soumet simultanement

R et S a un etat haut, les sorties Q et
Q passent simultanement a l'etat
haut.

IV - UTILISATION

La figure 4 illustre un exemple de
fonctionnement en bascule bistable.
En effet, pour un canal donne, chaque
sollicitation du bouton poussoir de
commande a pour effet le change-
ment d'etat de la bascule concernee.
C'est en quelque sorte un telerupteur
electronique.
Une autre utilisation possible est la
division par 2 de la frequence de cre-
naux presentes sur « CLOCK » et re-
cueillis sur Q ou Q. Notons que, en
revanche, la sortie Q1 sur l'entree
CLOCK 2 on peut realiser une divi-
sion par 4 avec un boitier.
Il est a remarquer que la division par
2 a egalement pour caracteristique
l'obtention de creneaux symetriques
(durees egales des etats haut et bas)
mettle si les creneaux d'entrees ne
l'etaient pas.

RAPPROCHEMENT
COMPOSANTS S.A.
GEDIS
DIM INTER

a Compagnie Electro
Commerciale, action-
naire principal des so-
cietes Composants

S.A., Gedis et DIM Inter, a choisi de
donner a son intervention dans la dis-
tribution electronique une dimension
financiere et logistique plus impor-
tante.
Dans ce but, et pour que l'impact de
son nouvel investissement soit opti-
mal, la C.E.C. a choisi de regrouper
ces trois entreprises en une seule, de -
nominee CGE Composants.
Par ce rapprochement, les territoires
couverts par chaque entreprise s'ad-
ditionnent pour donner a la nouvelle
entite une couverture totale du mar-
che national.
Par ailleurs, les marques distribuees
par chacune des trois entreprises ont
pu 'etre conservees dans le portefeuille
d'activite de CGE Composants, qui
se revele de ce fait l'une des entrepri-
ses francaises de distribution les plus
diversifiees.
Cette diversification, gage de securite
pour le compte de resultat, ne nuira
pas a l'efficacite, grace a une organi-
sation commerciale matricielle alliant
la presence sur le terrain d'ingenieurs
de ventes specialises par groupe de
produits et l'animation de ces ven-
deurs par des ingenieurs produits
charges de gerer un nombre limite de
cartes.
La taille atteinte par CGE Compo-
sants (plus de 300 MF envisages pour
1987) donne a cette societe les
moyens de mettre en ceuvre des outils
informatique et logistique encore plus
performants.

CGE COMPOSANTS

Siege social : 32, rue Grange -Dame -
Rose, Z.I. de Velizy, B.P. 55, 92360
Meudon-la-Foret. Tel.: (1) 46.30.
24.34.
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CONNAITRE ET COMPRENDRE

LES CIRCUITS INTEGRES

Nous restons dans le domaine du decodage et
nous decrivons dans cette fiche technique un
decodeur binaire 4 bits sur 16 sorties « lineaires ».
Compte tenu du nombre de sorties, ce circuit
integre a une taille plus grande que ceux que nous
aeons l'habitude de decrire dans cette rubrique. Il
reste cependant un circuit courant et disponible
aupres de la plupart des fournisseurs.

I=MUCARACTERISTIQUES

II s'agit d'un decodeur binaire 4 bits
16 sorties lineaires.

ALimentation : de 3 a 18 V.
Logique positive sur les sorties pour
le CD 4514.
Logique negative sur les sorties pour
le OD 4515.
Consommation (sans debit sur les
sorties) sous 10 V : 0.02 A.
Debit sur les sorties limite a 2,5 mA
sous 10 V.
Possibilite de neutralisation par en-
trée speciale.
Possibilite de memorisation.

BROCHAGE (fig. 1)

Le circuit se presente sous la forme
d'un boitier rectangulaire compor-
tant 24 broches « Dual in Line » au
pas normalise de 2,54 mm dans le
sens longitudinal. L'entre-axe dans le
sens transversal est cependant plus
important que celui des circuits int&
gres de 14 ou de 16 broches. En effet,
cette cote est de 15,24 mm au lieu de
7,62 mm.
Le « plus » alimentation correspond
A la broche no 24 et le « moins » a la
broche no 12.

STROBE

DATA 1

DATA 2

07

06
05
54
53
51

S2

SO

V

INHIBIT

DATA 4

DATA 3

010

011

S'8

S9
014

$15

012

013

Le circuit comprend quatre entrées
destinees a recevoir les informations
binaires (donc de 0000 a 1111, soit
seize possibilites) designees par
DATA 1 a 4. Il existe en plus une en-
trée STROBE (memorisation) et une
entrée INHIBIT (neutralisation). En -
fin, it comporte 16 sorties reperees So
A S15, pour l'utilisation.

Fig. 1 Brochage.

nilDiagramme de fonctionnement . _,.

2
DATA 1

3
DATA 2

21
DATA 3

22
DATA 4

STROBE

INHIBIT
23

+
24

V

11
0

9
1

10 2
8 S3
7 54

DECODAGE 6
A 5 6
B 4 entrees 4 7

18 8
D 17

20 510
16 sorties 19 511

14 12
13 513
16 5 14
15 S15

12
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INHIBIT

DATA SORTIES
CD 4514

Niveau 1
,
(autres sorties :0)(autres

CD 4515
Niveau 0

sorties :1)
4 3 2 1

o 0 0 0 0 SO SO
o 0 0 0 1 S1 Si
0 0 0 1 0 S2 S2
0 0 0 1 1 S3 S3
0 0 1 0 0 S 4 ,s4
0 0 1 0 1 S5 ,S5
0 0 1 1 0 S6 S6
0 0 1 1 1 S7 S7
0 1 0 0 0 S8 S8
0 1 0 0 1 S9 SS
0 1 0 1 0 S10 SiO
0 1 0 1 1 S11 S11
0 1 1 0 0 S12 S12
0 1 1 0 1 513 .S13
0 1 1 1 0 S14 S14
0 1 1 1 1 S15 S15
1 IX X X X Niveau 0 sur

toutes les sorties
Niveau 1 sur
toutes les sorties

0 Etat bas

1 Etat haut

X Etat indifferent
Entree strobe : niveau 1 (voir texte)

Tableau de fonctionnement.

ttaLlisf/amdlail
Les valeurs binaires presentees sur
les entrees DATA sont decodees en
valeurs decimales suivant le principe
bien connu et rappele par le tableau
de fonction de la figure 3. Ainsi, le
nombre binaire 1100 correspond au
nombre decimal 12.
Pour le CD 4514, qui fonctionne en
logique positive, toutes les sorties
sont en general a l'etat bas, sauf une
qui correspond au resultat du deco-
dage et qui presente, de ce fait, un
etat haut.
En revanche, le CD 4515 fonctionne
en logique negative ; la sortie corres-
pondant au resultat de decodage est
done a l'etat bas, tandis que toutes les
autres sont a l'etat haut.
En general, l'entree STROBE est a re-
lier a un etat haut, pour un fonction-
nement normal du decodeur. Si cette
entrée passe a un etat bas, le deco-
deur continue d'occuper la position
qu'il avait au moment de la transi-
tion 1 0, meme si les niveaux des
entrées DATA varient : c'est la fonc-
tion de memorisation.

L'entree INHIBIT doit etre soumise
normalement a un etat bas. Si l'on
presente sur cette entree un etat haut,
toutes les sorties du CD 4514 passent
a l'etat bas, et toutes celles du CD
4515 passent a retat haut, quels que
soient les niveaux appliqués sur les
entrées DATA ou STROBE.

UTILISATIONS

Elles sont evidentes etant donne la
fonction meme d'un tel circuit. Cou-
ple, par exemple, avec un CD 4029
(compteur binaire et decompteur), on
peut obtenir un chenillard presentant
des effets interessants.

POUR ENREGISTRER CANAL+

e nombreux posses-
seurs de magnetoscopes
eprouvent des difficul-
tes d'enregistrement

lorsqu'il s'agit de la chaine Canal+.

En effet, la prise peritelevision occu-
pee par le decodeur n'autorise pas les
diverses possibilites de programmes
comme celles de regarder une autre
emission, tout en desirant enregistrer
Canal+.

Les tout nouveaux magnetoscopes
disposent d'une sortie speciale, mais
la plupart des ensembles en service
pourront trouver une seduisante solu-
tion a l'aide d'un boitier, commuta-
teur special comme le SDC 1284.

L'adaptateur en question comporte
sur une face deux prises peritel femel-
les destinees au decodeur, d'une part,
eta la television, d'autre part.

L'autre face arriere presente alors une
prise DIN et une autre prise peritel
femelle pour le raccordement au ma-
gnetoscope.

Le tout se fait a l'aide de deux cor-
dons speciaux fournis.

L'appareil renferme un commutateur
electronique a transistors.

Une notice detainee precise, en fonc-
tion des differentes marques ou refe-

rences de magnetoscopes, la marche
suivre.

Le SDC 1284 est notamment en
vente, au prix de 455 F, chez KN
Electronic, 100, boulevard Lefebvre,
75015 Paris. Tel.: (1) 48.28.06.81.
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TESTEUR TRANSISTORS
A PILE,
SANS INTERRUPTEUR

appareil a pile, c'est commode, car cela se
deplace facilement. Mais quand it s'agit d'un
appareil muet, on risque facilement d'oublier son
interrupteur.

uand it s'agit d'un tes-
teur de transistors, on
peut sortir de ce di-
lemme grace a un prin-

cipe qui est dune simplicite navrante
tout en &ant dune efficacite garantie.
Comme le montre la figure 1, on teste
NPN aussi bien que PNP en faisant
amplifier, par l'echantillon sous test,
une rectangulaire de tres basse fre-
quence provenan: d'un multivibra-
teur C.MOS, consume de deux pones
NAND. Ce multivibrateur ne
consomme que 3 a 5 uA, si bien qu'on
peut le laisser en permanence sur la
pile, sans que celle-ci se vide plus vite
que quand on la laisse dans un tiroir.
Le transistor sous test commande,
par son collecteur. une LED, laquelle
clignote quand it amplifie correcte-
ment. Par les diodes Di et D2, on
evite que ce clignotement ne puisse
etre obtenu par un NPN qu'on
connecterait en PNP (ou inverse-
ment), avec inversion collecteur-
emetteur. En effet. en pareil cas, la
LED se trouverait command& en
collecteur commun. quand on omet
les diodes mentionnees.
Les resistances de base (R2, R3) ont
ete calculees de facon que le transis-
tor sous test sature (brillance maxi -
male de la LED) quand son gain en
courant est egal ou superieur a 100
environ. Pour des transistors de gain
plus faible, on observera donc un cli-
gnotement un peu moms intense.
Le testeur, pour lequel la figure 2 pro-
pose un circuit imprime, accepte tout
NPN ou PNP de faible ou de
moyenne puissance. Transistor et cir-
cuit sont proteges contre toute inver-
sion de branchement, ainsi contre
tout court -circuit accidentel des
connexions d'un transistor.

H. SCHREIBER

1/2 CD4011

L0
2N2222 . ba

2x 1N 4148

R2 D1

't -1

dt
gcollecteur

emetteur

O
L

P

NPN B 

E

0

0

C

4,5 V

; o7

PNP

p n a a "kart

CD 4011

VVVVV

2N2907 : base

O

DI

--I 11-

1N 4148 ou equiv.

emetteur

collecteur

ISTE DES COMPOSANTS
: 4,7 MO

R2, R3: 27k12
R4, R5 : 220 SZ

: 47 nF (ceramique ou polycarbonate) 1 pile 4,5 V

Di, D2 : 1N4148

LD1, LD2 : diodes luminescentes (type
indifferent)
1 circuit integre CD 4011
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